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Le Pape nomme
CITE DU VATICAN (P.A.) — 

Le Pape a nommé lundi 27 nou­
veaux cardinaux de l’Eglise ca­
tholique portant ainsi à 120 le 
nombre des membres du Sacré 
collège pour la première fois dans 
l’histoire. Les nouveaux cardinaux 
seront créés par le Pape au con­
sistoire du 2(i juin.

L’Eglise catholique possédait 
S3 cardinaux. Le Sacré collège a­
vait compté le plus grand nombre 
de membres de son histoire — 
103 — après le premier et seul 
consistoire tenu par le pape Paul 
VI, en février 1905, alors que 27 
nouveaux princes de l’Eglise a­
vaient été créés.

Aucun Canadien n’a été nom­
mé mais quatre Américains ont 
été nommés cardinaux.

Ce sont: Mgr John Joseph K roi, 
archevêque de Philadelphie: Mgr 
Patrick Louis O’Boyle, archevê­
que de Washington; Mgr John

Patrick Cody, archevêque de Chi­
cago et Mgr Francis C. Brennan, 
qui président le tribunal de la 
Rote, tribunal du Vatican qui s’oc­
cupe des mariages.

Les Etats-Unis possèdent donc 
maintenant neuf cardinaux le plus 
grand nombre qu’ils aient jamais 
eu. Ils en avaient eus six après 
le consistoire de février 1965, mais 
le cardinal Alber Meyer, de Chi­
cago, était décédé en septembre 
1965, réduisant ainsi le nombre 
à cinq.

Rappelons que, depuis l’éléva­
tion de Son Em. le cardinal Mau­
rice Roy, archevêque de Québec, 
au Sacré collège, (22 fév. 1965), 
le Canada compte trois cardinaux: 
Son Em. le cardinal James C. 
McGuigan, archevêque de Toron­
to (18 fév. 1946) et Son Em. le 
cardinal Paul-Emile Léger, ar­
chevêque de Montréal, qui fut 
créé cardinal au consistoire se­
cret du 12 janvier 1953.

3t diocèses représentés 
au congrès de la J.E.M.

Plus de 225 congressistes (res­
ponsables diocésains de la Jeu- 
ïfcsse en* marche), venant de 
points aussi distants que Monc­
ton ou Prince-Albert, se sont réu­
nis les 19, 20, 21 mai 1967 au 
Mont St-Joseph, à Ottawa. Ils 
représentaient 31 diocèses.

L’atmosphère, qui a prévolu du­
rant toute la durée du congrès, 
en est une de fraternité, de re­
cherche et d’enthousiasme.

Vendredi, le 19 au soir, le P. 
Blondin Dubé, S.J., directeur na­
tional de la J.E.M., ouvrit le 
congrès, cependant que Mlle Thé­
rèse Grenier, présidente du co­
mité diocésain d’Ottawa, souhai­
tait la bienvenue h tous les con­
gressistes. Après quoi, M. l’abbé 
Roger Lacelle, aumônier diocésain 
du comité diocésain d’Ottawa, di­
rigea un lucernaire ou prière du 
fcoir.

La journée du samedi fut con­
sacrée à l’étude de sept problè­
mes qui préoccupent les dirigeants 
de la J.E.M. à tous niveaux: 1. 
ta J.E.M. et 'le problème de la 
liberté scolaire au primaire; 2. la 
J.E.M. et l’oeuvre de l’enfance 
missionnaire; 3. la J.E.M. et l’ap­
profondissement de sa pédagogie; 
A. la J.E.M. dès la 3e année; 5. 
la J.E.M. et la catéchèse; 6. la 
J.E.M. et l’école coopérative; 7. 
la J.E.M. et ses animateurs.

Voici comment s’effectua le tra­
vail: chaque commission, elle-
même divisée en plusieurs équi­
pes abordait dans l’avant-midi l’é­
tude de son problème spécifique. 
Ensuite, les secrétaires des équi­
pes rédigeaient en commun un 
rapport qui, dans l’après-midi, 
étaient mis au point en session 
plénière de chaque commission. 
Ces rapports, imprimés, seront en­
suite communiqués à tous les con­
gressistes.

Vers la fin de l’après-midi, il 
y eut échange en équipes sur: 1. 
L'utilisation des revues; 2. Les 
expériences de rencontres d’ami­
tié, de formation et d’information; 
3, Projets réalisés et la semaine 
(nationale A. Principale difficulté 
rencontrée.

A 17 heures, Mgr Aurèle Plour- 
de, archevêque d’Ottawa, concé­
lébra avec quelques aumôniers 
diocésains; il prononça une vi­
brante homélie à la messe et prit

le repas du soir avec les con­
gressistes.

Dans la soirée, se tenait le con­
seil national. Le P. Jean-Paul La- 
belle, s.j. dut prendre au pied 
levé la présidence de ce conseil, 
par suite d’une indisposition de 
M. l’abbé Gilles Raymond, aumô­
nier diocésain de St-Jean.

Au même moment, M. Jacques 
Noël dirigeait une session de 
technique d’animation sociale a­
vec les membres du congrès qui 
ne participaient pas au conseil 
national.

Dimanche, le 21 mai, à la cau­
serie sur l’engagement par M. J.- 
Louis Allard, professeur de philo­
sophie à l’Université d’Ottawa, 
fut particulièrement goûté par les 
congressistes.

Après cette causerie, un échan­
ge fut poursuivi par sections sur 
les différentes revues de la J.E.M.

Puis, Mlle Paulette Robichaud, 
permanente nationale, fit un ex­
posé sur la Jeunesse en Marche 
dans les diocèses.

Le congrès se termina par un 
retour sur le congrès.

Le samedi soir, un certain nom­
bre de congressistes, malgré le 
froid et l’heure tardive, appréciè­
rent vivement le spectacle Sons 
et lumières sur la colline du 
parlement d’Ottawa.

En un mot, il s’est abattu une 
solide besogne à ce congrès; les 
dirigeants de la J.E.M. ne pré­
tendent pas avoir trouvé de solu­
tions définitives à tous les problè­
mes; mais ils ont cherché, ils se 
sont éveillé l’esprit, ils sont en 
marche. Parce qu’ils ont partici­
pé intimement à la vie intense du 
mouvement, ils sont repartis in­
téressés et bien décidés à faire 
rayonner la J.E.M. dans leurs 
diocèses respectifs.

-------------------------------- ♦--------------------------------
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27 nouveaux Cardinaux

Mgr Orner Bonin, p. cL fête 
son jubilé de sacerdoce

Dimanche, le 28 mai 1967 à Ste- 
Elisabeth, dans sa paroisse na­
tale, Mgr Orner Bonin, p.d., fut 
l’objet d’une fête familiale orga­
nisée par ses parents.

Au début, une messe fut célé­
brée par le jubilaire, entouré d’une 
centaine d’invités, de ses frères 
et soeurs, de neveux et nièces, 
ainsi que de quelques religieux et 
religieuses.

Mgr Bonin prononça une ho­
mélie en termes choisis et tou­
chants, qui nous impressionnè­
rent profondément.

Mgr Orner Bonin
En cette circonstance quelques 

cantiques appropriés furent exé­
cutés par deux de ses nièces. 
Après cette cérémonie religieuse, 
les convives, se rendirent à la 
salle paroissiale, qui était magni­
fiquement décorée de fleurs et 
d’écussons, pour participer à un 
joyeux festin agrémenté de musi­
que d’orgue.

Une adresse fut lue avec maî­
trise par le filleul du jubilaire. 
L’heureux dignitaire répondit avec 
humour et émotion, rappelant des 
épisodes de son passé. Ce fut une 
journée inoubliable dont tous gar­
deront un excellent souvenir.

Nous vous redisons Monsei­
gneur, “Ad multos annos’’ et que 
Dieu vous conserve encore long­
temps à notre affection.

La famille

Chronique de la Cathédrale

Le train du bonheur
Le beau risque de la vie dit 

le poète, c’est celui d’aimer. Il 
y a aussi le risque de passer pour 
radoter, et pour se répéter... ce­
lui-ci est de beaucoup moins poé­
tique.

Au cours des âges rien ne fut 
aussi chanté que l’amour, rien 
non plus fut autant galvaudé. Ce 
n’est pas d’aujourd’hui qu’il y a 
l’amour libre, la malconduite 
sexuelle, les troubles de ménage, 
l’infidélité, la séparation et le di­
vorce. Le différence aujourd’hui 
c’est que ces difficultés, provo­
quées par un amour non intégré 
à la vie, sont présentées sous des 
noms nouveaux: on parle de re­
foulements psychologiques, de 
complexes non assimilés, de cri­
ses non résorbées, de conflits de 
personnalité ou d’incompatibilité 
d’humeur, etc.

Malgré tous ces malaises, on 
manque de prévoyance, et on prô­
ne tout ce qui est mixte: on or­
ganise le travail et les loisirs 
dans ce sens, on tolère des fré­
quentations précoces conduisant 
presqu’infailliblement au désordre, 
prélude à un mariage réglé par 
le caprice et la légèreté, d’où les 
chances d’un bonheur à base so­
lide sont minimes si non excluses. 
Devant ce débordement de pas­
sions humaines non contrôlées, 
l’Eglise continue de clamer tou­
jours le même avertissement: 
“Qui s’expose au danger y péri­
ra!”

Pour protéger l’amour, le Christ 
a élevé à la dignité de sacrement 
l’engagement que prennent un 
homme et une femme de s’aimer 
toute leur vie, pour le meilleur et 
pour le pire. Grâce à Dieu on 
compte encore plusieurs familles 
heureuses, unies, chrétiennes. 
Chanceux sont les enfants qui 
bénéficient d’un tel climat fa­
milial où il fait bon vivre; ils 
ont l’opportunité de contempler 
un spectacle qui, sans doute, les 
aidera â mieux comprendre la 
valeur humaine de l’amour.

Malgré ces avantages les jeu­
nes ont à combattre pour ne pas

POURQUOI PAS ?
Le Christ à l'expo

S’il prenait au Christ la fan­
taisie de venir visiter notre 
Expo 67. y serait-il vraiment à 
l’aise? Sans doute que si. Car 
il y verrait ce que nous pou­
vons tous y voir: une multitu­
de de beautés naturelles, tech­
niques et artistiques, qui pro­
voquent l’émerveillement gé­

néral; une atmosphère de joie 
et de gaieté saine, comme on 
n’en rencontre que rarement; 
un esprit de famille excep­
tionnel, où parents et enfants, 
où citoyens de tous les pays du 
monde communiquent frater­
nellement. En un mot, il serait 

(A suivre à la page 2)

choir dans la décadence, pour ne 
pas être des proies faciles de la 
mode, des mauvaises lectures, des 
films à la cote morale douteuse, 
jet à faire réfléchir adultes et 
enfants...” La jeunesse actuelle 
a soif de vivre intensément le 
présent, de sauter les obstacles, 
de tout saisir, de tout connaître. 
Elle n’est pas vaccinée contre 
les tentations du diable. D’ailleurs 
ce malin rusé rôde sans répit et 
cherche ses victimes un peu par­
tout. sans distinction d’âge. De 
sorte que, tous, jeunes moins jeu­
nes et plus âgées, sommes tou­
jour en état d’alerte, et au gardi 
à vous! ,

Dieu, le grand médecin nous 
donne, si nojs lui demandons, la 
Foi comme antibiotique pour tuer 
les germes dont nous sommes 
porteurs, et neutraliser le virus 
apporte par le vent populaire et 
publicitaire.

Où ferons-nous notre plein d’es­
sence pour éviter les pannes tou- 
habilement présentés comme “su- 
jours redoutables et possibles, sur 
le terrain glissant de l’amour? 
Aussi souvent que faire se peut, 
dirigeons-nous vers l’endroit tout 
indiqué... C’est là que le Christ 
nous attend; c’est de là que nous 
reviendrons réconfortés en fre­
donnant intérieurement: “J’ai
pris ce matin, le train tics amis, 
le train de la vie. J’ai pris le 
train ce matin, le train du Sei­
gneur. le train du bonheur”.

F. F.
—--------------- ♦------------------

Interviews de la 
semaine à 
Témoignage
CJLM 1350 — 2 h. 30 p.m. 

du 5 au 10 juin 1967
Animateur: Paul Hamel, s.j.
LUNDI. 5 juin: Jean Galot : 

"Toi, l'Auvergnat, quand tu 
mourras...” (Brassens)

MARDI, fi juin: Jean-Paul
Labelle: La Jeunesse en mar­
che et l'Expo.

MERCREDI, 7 juin: Jean
Gcnest: Des jeunes qui ne dan­
sent que sur un pied.

JEUDI, 8 juin: Pierre Hur- 
leau: Sommes-nous plus tolé­
rants pour les mères célibatai­
res?

Vendredi, 9 juin: Jean-Paul 
Regimbai: Délinquants, fils de 
prisonniers.

SAMEDI, lu juin: Lucien
Charbonneau: Jeunesse d'au­
jourd'hui, jeunesse de toujours.

SUR L’EAU 
DANS L’EAU

a-t-t-e-n-t-i-o-n
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Les travailleurs sociaux en journée d étude
tions pour classes moyennes, à

Au Pavillon du Canada

Canada 67, en circle 
vision 360 degrés

Jeudi dernier, au Seolasticat 
St Chartes, se tenait une jour­
née d'étude pour les Travail­
leurs et Assistants Trav. so­
ciaux du Service Social de Jo- 
liette. Cette journée clôturait, 
en quelques sorte, la série de 
travaux et d’études poursuivis 
tout au long de l’année. M. 
l’abbé Bernard Favreau. T.S. 
P., de St-Hyacinthe. était le 
conférencier invité.

Il proposa à ses auditeurs 
quelques explications sociologi­
ques à la situation de “la ca­
tégorie la plus marginale de 
notre société, les familles qui, 
de génération en génération, 
vivent dans des taudis" - Dé­
crivant d'abord le milieu de 
vie de ces “gens pauvres, qui 
vivent, entassés dans des ha­
bitations disparates et pau­
vres”, le conférencier fit re­
marquer que. dans ces milieux, 
“les standards de conduite dif­
férent considérablement de 
ceux de la population d’un ni­
veau social plus élevé". Leurs 
habitants vivent d'une "sous- 
culture de type minoritaire qui 
les coupe de toute communica­
tion importante avec la société 
globale dont les institutions et 
les valeurs sont de plus en 
plus différences.” Aux yeux du 
reste de la population, les ha­
bitants de taudis ont mauvaise 
réputation. Avec une rigueur 
et une généralisation fortement 
teintées de préjugés, on consi­
dère ces gens comme "des pa­
resseux... qui ne veulent pas 
travailler et qui surtout, culti­
vent les vertus contraires à cel­
les des gens de la classe moy­
enne. On les trouve imprévoy­
ants parce qu'il ne veulent pas 
ou ne peuvent pas conserver 
leur argent pour les mauvais 
jours... On fustige leurs moeurs 
qu'on ne trouve pas conformes 
à des normes préétablies... 
Bref, pour toutes ces raisons, 
ils sont relégués au dernier pa­
lier de la société."

S’il y a toujours eu des gens 
très défavorisés, aujourd’hui, 
plus que jamais auparavant, 
les gens souffrent d'être dans 
cette situation. En plus des ex­
plications de ce fait tirées du 
milieu de vie. M. l'abbé Fa­
vreau ajoute quelques explica­
tions sociologique:

1. Dans une société mobile, 
changeante comme la nôtre, 
certains groupes évoluent plus 
rapidement et d’autres très 
lentement ce qui accentue d’u­
ne part le. décalage social et 
économique entre des tranches 
différentes de la population et 
amène d’autre part des redéfi­
nitions de rôles qui pour les dé­
favorisés ne se retrouvent plus 
dans la société globale. (Autre­
fois ils avaient un rôle, actuel­
lement ils n’en ont plus). En 
d’autres termes, autrefois nous 
avions une pauvreté économi­
que. aujourd’hui elle est d’a­
bord sociale et politique avant 
d’être économique.

2. L’idéologie qui prône l’é­
galité entre tous les hommes 
et l’existence de barrières

culturelles constitue une anti­
nomie qui rend intolérable la 
vision objective des problèmes 
sociaux que constitue la pré­
sence des taudis.

3. La pauvreté, dans tout son 
sens, produit sa propre cultu­
re. Ce qui contribue à couper 
davantage d’avec ceux qui par­
tagent la culture de la classe 
moyenne. Ce fait constitue, 
pour l’ensemble de la société, 
un problème dont les racines 
sont aussi présentes dans la tê­
te de l’ensemble de la popula­
tion que dans celle de ceux qui 
constituent les sous-groupes 
marginaux. La société indus­
trielle et technique a réussi à 
briser plusieurs modes de vie. 
mais n’a pas été capable de 
modifier sensiblement ce pro­
blème. même avec ses travail­
leurs sociaux et autres spécia­
listes. Faudra-t-il mettre sur 
pied une armée plus fra-che et 
plus apte à instaurer efficace­
ment un régime de promotion 
humaine pour les marginaux?

4. Lorsque l’accroissement 
démographique est en avance 
sur le progrès industriel, il se 
pose un problème d’aliénation 
pour les moins bien préparés. 
Cette catégorie de la popula­
tion ne souffre même pas d’ex­
ploitation. mais d’exclusion 
systématique.

5. La mise sur pied d'institu-

Le Christ à...
Ouire de la 1ère page)

heureux de vivre sur cette 
“Terre des Hommes", qu’il a 
rêvée bien avant Saint-Exupé­
ry...

Il y serait d’autant plus à Tai­
se qu’il s’est lui-même donné 
le Litre de “Fils de l’Homme”. 
Et comme il est souveraine­
ment intelligent, il compren­
drait sans difficulté le messa­
ge qu’on essayé d’y transmet­
tre les promoteurs du “Pavil­
lon Chrétien”. Mais il serait 
peut-être peiné de constater 
combien tout ce qui s’y trouve 
“accroche" peu le visiteur, le 
laisse indifférent ou désarmé, 
et lui donne l’impression que 
ce n’est même pas un pavillon 
comme les autres: il est le seul 
à décevoir.

Jésus avait le sens de l’hu­
mour et savait se moquer des 
hommes de son temps, pour 
leur montrer combien leurs sa­
vants efforts étaient souvent 
stériles. Je l’imagine en train 
de répondre à un jeune hom­
me qui. à la recherche du 
Christ et du Christianisme, lui 
demanderait de lui servir de 
guide. Il lui dirait peut-être: 
“Si tu veux connaître quelques 
hauts lieux de ma religion, tu 
les trouveras dans les pavil­
lons de la France et de la Bel­
gique. et même dans ceux des 
pays qui se disent matérialis­
tes et totalitaires, comme la 
Yougoslavie, la Tchécoslova­
que. et jusqu’à la Russie. Si tu 
cherches un endroit propice à 
la prière et au silence, entre

buts globaux, qui ne peuvent 
être assez souples et articulées 
pour être adéquatement utili­
sées par les population margi­
nales qui s’v considèrent tota­
lement étrangères tant par la 
participation que par l’utilisa­
tion. contribue à accentuer la 
perception chez les marginaux 
qu’ils sont d’un autre monde. 
Nécessité de méthodes 
nouvelles

Quelques exemples d’obser­
vations sur les lieux laissent 
déjà voir la nécessité de déve­
lopper de nouvelles méthodes 
d’approches des problèmes de 
promotion humaine et d’inté­
gration des populations qui vi­
vent dans les taudis (ces der­
niers déménagent actuellement 
dans les coins reculés des cam­
pagnes). Le conférencier cite 
ensuite l’exemple d’une expé­
rience faite à St-Hyacinthe qui 
utilisait comme base un systè­
me de parenté.

Pour terminer, disons que 
M. l’abbé Bernard Favreau est 
Travailleur Social Profession­
nel. Sociologue diplômé de blin­
de Montréal, diplômé en action 
sociale de l’Un, de Washington 
et membre d’un comité de la 
Commission Castonguay s’oc­
cupant de déterminer le rôle de 
l’Eglise dans le domaine du

dans le pavilon du Judaïsme, 
et tu y trouveras une pièce où 
la musique et le décor incitent 
au recueillement. Si tu désires 
porte»* ta réflexion sur la con 
dition humaine, dirige-toi vers 
la Cité du Havre. C’est là que 
les quelque cinq cents chefs 
d’oeuvre de l’Exposition Inter­
nationale de la Photographie 
te dévoileront l’homme de tou­
jours. aux prises avec la souf­
france et la douleur, l’homme 
devant la misère, la maladie 
et la mort, mais aussi l’hom­
me dans la joie et le bonheur. 
L’homme que j’ai sauvé par 
ma Passion et par ma Croix. 
Au fait, si tu aimes contempler 
un beau crucifix anonyme du 
douzième siècle, tu le trouvera 
tout à côté, dans le Musée 
d’Art.

“Si. par ailleurs, tu veux me 
rendre visite dans l’Eucharis­
tie. tu ne pourras malheureu­
sement pas le faire. On a cru 
bon de se montrer discret: et 
une variété curieuse d’oecumé 
nisme a incité les responsables 
du “Pavillon Chrétien" à ne 
pas faire de triomphalisme. Ils 
ont voulu que je demeure dans 
l’ombre, afin de ne pas gêner 
les tenants des autres croyan­
ces. Il est vrai que la Thaïlan­
de a transporté un temple 
bouddhiste sur la “Terre des 
Hommes”. Mais les catholi­
ques d’ici ont préféré l’efface­
ment. et ont produit quelque 
chose d’inodore, sans couleur 
et sans saveur. Ils se disent en 
diaspora, et ne prêchent que le 
kérygme. Ils ont opté pour le 
dépouillement complet. Ils y 
ont réussi...”

André

La sensation terrible de se 
trouver en plein coeur d’un trou­
peau de 3,245 bovins fonçant à 
toute allure dans les plaines de 
l’Alberta ou l’impression d’être 
l’arbitre lors d’une partie de hoc­
key entre les Maple Leafs de To­
ronto et les Canadiens de Mont­
réal... voilà ce qui attend les spec­
tateurs de Canada 67, l’attraction 
majeure du Pavillon du téléphone.

Canada 67 est tourné selon le 
nouveau et révolutionnaire pro­
cédé “Circle Vision 360”, spécia­
lement développé par les produc­
tions Walt Disney pour l’Asso­
ciation du Téphone du Canada.

Le film, d’une durée de 22 mi­
nutes, plonge littéralement le 
spectateur au centre de l’action; 
il n’est plus le témoin passif, il 
participe.

Pendant neuf mois, les cinéas­
tes de la firme torontoise Robert 
Lawrence Productions ont silloné 
le pays du nord au sud et de 
lest à l’ouest par tous les moyens 
de locomotion imaginables, y 
compris un bombardier Mitchell 
B-25 spécialement équipé.

Le tournage s’est fait au moyen 
d’un assemblage de neuf camé­
ras d’un poids total de 450 li­
vres. Selon les membres de l’é­
quipe des productions Robert 
Lawrence, il a fallu beaucoup 
d’imagination et d’habileté pour 
tourner les milles de film, cou­
vrant 80 scènes différentes, qui 
ont abouti à Canada 67.

Au lieu du système stéréopho­
nique à trois canaux utilisé au 
circarama de l’Exposition univer­
selle de Bruxelles en 1958, le son 
est diffusé par un système à 
douze canaux. Le film est tour­
né sur pellicule couleur de 35mm, 
alors que le circarama était en 
16mm., ce qui -permet Tutilisatkm 
d’un écran beaucoup plus grand. 
Celui du Pavillon du téléphone 
mesure 273 pieds de circonféren­
ce sur une hauteur de 23 pieds. 
Il est situé à 7 pieds de hauteur, 
ainsi chaque spectateur a une bon­
ne vision d’ensemble.

Malgré la grandeur de la salle, 
D spectateur a toujours l’im­
pression “d’être sur place”, dans 
les rues encombrées de Québec 
pendant le carnaval ou à travers 
les canyons de la rivière Fraser, 
où le cinéastes ont pris des ris­
quas inouïs lors du tournage. .

Le film est bilingue, les com­
mentaires sont dits par Emile 
Genest, en français, et par Leslie 
Neilsen, en anglais. La musique 
de Buddy Baker, des productions 
Walt Disney, est interprétée par 
plusieurs ensembles canadien: en­
tre autres, une chorale de Mont­
réal, placée sous la direction de 
M. Léon Plante, et la fanfare 
de la Gendarmerie Royale.

Machines à coudre
Vente et Service

INSPECTION GRATUITE
REPARATION SUR TOUTES MARQUES 

FAITE A DOMICILE
OUVRAGE GARANTI AU PLUS BAS PRIX 

TEL. 753-7200 — 753-5600 AMBULANCE
POUR TOUT ACHAT DE MACHINE A COUDRE 

BERNINA — OMEGA, ETC., MEUBLES
A dos prix imbattables — Cours de couture 

SIGNALEZ UN DES NUMEROS SUIVANTS:
3 numéros de téléphone pour mieux vous servir
Bureau: 291, rue Richard, Joliette, Tél. 753-5271 

Magasin: Ste-Béatrix, 883-2832 
Rés.: Ste-Béatrix, 883-6498

Philippe Loyer (Autrefois de Joliette)

ST-MICHEL DES SAINTS i

Gaz-Bar à louer |
Aucun capital requis

S'adresser à 756-185S 
enire 9 h. et 5 h. j

DEMANDEZ MONSIEUR LESSARD !
i

——-—— - ■■ ...»

Bien-Etre et de la Santé.

^Êbüvewxeinçnt

Service Général 
des Achats 

APPELS D'OFFRES
Projet no 2385

4 Bancs de Transformateur 
Mobiles.

Ministère de l’Education. 
Joliette,
Clôture des soumissions: 8

juin 1967. 11 h. a.m. temps ré­
glementaire.

Pour ce projet, les documents 
nécessaires sont obtenus au: 
Service Général des Achats. 
Bureau des Appels d’offres,
585, boulevard Charest Est. 
Québec.

Le Directeur Général,
.Georges Busstères

EN CAS D'ACCIDENT

LETTRAGE DE CAMION

I Joliette
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Au Séminaire 
GONVENTUM Dü 86e COURS 

(1930-1937)

Jeudi, le 25 mai. tes confrè­
res du 86e cours se sont ren­
contrés chez un des leurs à 
L’Epiphanie: Mgr Lucien Syl­
vestre. P.D., curé. L’occasion 
de souligner le 25e anniversai­
re de sacerdoce de sept con­
frères incita un plus grand 
nombre de confrères d’être 
présents à ce conventum. Voi­
ci les noms des Jubilaires: Les 
Pères: Gaston Bibeau. Jean- 
Paul Coutu. Marcel Foisv et 
Alphonse Galarneau. Mgr Be­
noît Desroches et l’abbé Paul 
Robillard.

Etaient présents à cette réu­
nion: M. et Mme Léon Barret­
te (Grand’Mère); M. Roland 
Barrette (Québec); M. et Mme 
Eugène Bellemare (Shawini- 
gan sud): Rév. Père Gaston 
Bibeau, c.s.v., supérieur du sé­
minaire; M. et Mme Guy Ca- 
savant (Joliette); Père Jean- 
Paul Coutu. c.s.v. (Jolitte); M. 
et Mme Gérard Chaumont 
(Montréal); Mgr Benoît Des­
roches. curé de la Sarre. Abiti­
bi; M. et Mme Robert Favreau. 
(Montréal); P. Marcel Foisy, 
c.s.v.. (Joliette); R. Père Al­
phonse Galarneau. c.s.v., Sup. 
Provincial, la Ferme Abitibi; 
M. Mme Paul-Emile Hénault 
(St-Félix-de-Valois); ?*T. l’abbé 
Clément Latendresse (Joliet­
te); M. et Mme François Mous­
seau (Boucherville); M. Raoul 
Payette (Crabtree); M. Mar­
cel Robillard (Montréal): M.
l’abbé Paul Robillard (Joliet­
te); Mgr Lucien Sylvestre, cu­
ré l’Epiphanie; M. Bernard 
Tellier (Montréal): Mme Pau- 
hne Lionel Thuot (Montréal): 
M. et Mme Bernard Trottier 
(Montréal).

A la suite de la réception à 
l’Epiphanie, le groupe s’est 
rendu à Rawdon pour le sou­
per et la veillée.

C’était le trentième anniver­
saire de sortie du séminaire. 
Ce fut une autre belle réunion 
à l’enseigne du 8Ge cours

EXPOSITION DES PRIX 
NOBEL

Mercredi, le 24 mai

Aujourd’hui, dans le hall 
d’entrée a eu lieu une exposition 
des prix Nobel de littérature.

Ces volumes reliés sur toile 
blanche, forment une collection 
importante éditée par la Mai­
son Rombaldi et dont la Mai­
son Grolier est la représentan­
te à Montréal.

Cette collection se compose 
de 80 exemplaires des ga­
gnants du Prix Nobel fondé en 
1901 et dont Sully Prud’homme 
fut le premier lauréat. Ce sont 
les oeuvres des plus grands é­
crivains du XXe siècle.

La bibliothèque du Séminaire 
possède cette collection.

Mardi, le 23 mai

JOURNEE DE PRIERES 
POUR LA PAIX AU VIETIAM

Les étudiants de l’Ecole 
Beaudry ont organisé une jour­
née de prières pour la paix au 
Vietnam. Dans les classes, des 
prières ont été faites et les pro­
fesseurs ont fait des commen­
taires sur les événements qui 
se passent actuellement dans 
ce pays.

A une messe spéciale à la­
quelle assistaient plus de 350 
élèves, une homélie fut pro­
noncée par M. l’abbé Yvon Bé- 
lair. initiateur de cette journée 
de prières. Le Père Fernand 
Lindsay, c.s.v.. touchait l’or­
gue. Nos félicitations à tous 
ces participants de la paix.

SYMPATHIES

A Gilles Gravel, de 3e collé­
giale. à l’occasion du décès de

son grand-père. M. Fr idol in 
Gravel, dont les funérailles ont 
eu lieu à l’église St-Jean-de-la- 
Croix. jeudi le 25 mai et l’inhu­
mation au cimetière de Joliet­
te.

A Bernard Malo, étudiant en 
3e années collégiale, à l’occa­
sion du décès de son père. M. 
Robert Malo. épicier clc Crab­
tree. Le défunt était aussi le 
père de Gilles Malo (1951-58), 
107e cours; Dr Jacques Malo. 
MD.. (1955 62). 111(' Cuirs.
Claude Malo (1957-60). du 114e 
cours. Ses frères: M. le Juge 
Jean-Paul Malo (1918-27), 76e 
cours, le Dr Jean-Marie Malo. 
M.D., (938 46). 95e cours. Les 
funérailles ont eu lieu à Crab­
tree le 25 mai. Les Pères An­
dré Brien et André Doucet. c. 
s.v.. assistaient aux funérail­
les.

A Claude Tremblay, de 8e 
”C”, à J’occasion du décès de 
son grand père. M. Armand 
Trudel. inhumé à Sainte-Méla- 
nie mercredi le 24 mai.

Aux Dr Alban Jasmin. M.D., 
(1928-35). du 84e cours. Florent 
Jasmin. M.D., (1932-39). 88o
cours. Gaétan Jasmin. M.D., 
(1937-44), 94e c. à l’occasion du 
décès de leur père, le Dr J.-Ho 
race Jasmin. M.D.. dont les 
funérailles ont eu lieu mercre­
di le 24 mai à l’église Notre- 
Dame-de-Grâces. Mt. et l’inhu­
mation au cimetière de Saint- 
Jacques de Montcalm. Les Pè­
res: Raoul Duchesne et André 
Doucet, c.s.v., représentaient 
le Séminaire.

A toutes ces ramilles en 
deuil, nous présentons nos sin­
cères condoléances.

Père André Doucet, c.s.v..
Archiviste. 

------ --------------4------ ------------

L année 66-67
au Séminaire
Voici un aperçu des activités 

auxquelles les élèves du sémi­
naire ont pris part au cours de 
l’année scolaire écoulée. En 
même temps, nous rappelle­
rons à nos prières les 41 an­
ciens élèves décédés au cours 
de l’année, (l’an dernier. 36 
anciens étaient disparus).

ACTIVITES MUSICALES

Les Jeunesses Musicales, au 
cours de cette 15e année, ont 
présenté les spectacles et con 
certs suivants:

11 octobre: “Colette Boky, 
soprano”.

12 octobre: “les Gesteux”
(théâtre d’été de Percé).

18 octobre: “Jean Lauren­
deau. clarinettiste et Ondiste. 
Louise Forand. pianiste.”

2 novembre: “le Temps Sau­
vage”. théâtre du Nouveau 
Monde.

15 novembre: Roger Cantin, 
flûtiste et Rachel Martel, cla- 
vecininste.

12 décembre: Pierre Duval, 
ténor et Claude Corbeil, basse.

31 janvier: Diane Mauger.
pianiste.

21 février: Jose Duarte Cos­
ta. guitariste.

Spectacles hors série:
“On ne badine pas avec l’a­

mour’’: 14 février.
Gilles Vigncault, 21 novem­

bre.
“Bourgeois Gentilhomme” 

(théâtre N. Monde) 11 avril. 
Les Feux Follets: 6 mars.
Les gagnants du “Festival- 

Concours”: 22 avril.
Le 9 décembre: la pièce de 

Marcel Dubé “Au retour des 
oies blanches”.

Le 29 septembre: spectacle
de Jazz.

Parmi les autres artistes in­
vités. à la salle académique, 
nous signalons:

Donald Lautrec: 12 octobre. 
Les Jérolas: 29 octobre.
Les Cyniques: 28 janvier. 
Nana Mouskouri: 28 février. 
Claude Le veillée: 1er mars. 
Jean-Pierre Ferland: 26 mars 
Jacques Brel et Renée Clau­

de: 10 avril. Annie Cordy: 24
avril.

Thérèse Laporte: 2 et 26 a­
vril.

"PRENDRE NOTE"
le bureau du

DR CLAUDE BOYER
maintenant situé à

564, MANSEAU, JOLIETTE
(en face de l’hôpital St-Eusèbe)

Hôpital Psychiatrique 

St-Charles de Joliette
POSTES VACANTS:

—HOSPITALIERES 
—ASSISTANTES-HOSPITALIERES 
—SERVICE GENERAL

POUR
—INFIRMIERES PSYCHIATRIQUES 
—INFIRMIERES LICENCIEES 

CES POSTES SONT ACTUELLEMENT VACANTS 
—A L'HOPITAL MEME 
—A LA CLINIQUE PSYCHIATRIQUE 

INFANTILE

Faire parvenir demande d'emploi au: 

Directeur du personnel,

HOPITAL ST-CHARLES,
. 1000, boul. Ste-Anne, Joliette

Tel. 756-1681, local 315

Les élèves de rhétorique ont 
joué le “Bourgeois Genlilhom 
me”: 14 mars.

CONFERENCES

Au cours de l’année, les élè­
ves ont assisté à plusieurs con 
fércnces. 11 nous fait plaisir de 
mentionner celle de Mgr Ser­
gio Pignedoli. Délégué Aposto­
lique. au Canada, le 2 février.

L’historien: Henri Guillemin. 
le 3 octobre.

Marcel Pépin, du CSN: 26 oc­
tobre.

P.G. Demers, des Carmes: 4 
novembre.

Marcel Parenteau*. coopéra 
tisme: 30 novembre.

Lucien Vallière. “Vietnam”: 
3 décembre.

P. G. Bessette, des Prémon­
trés: 26 janvier.

Le R. P. Gaston Bibeau, c.s. 
v.. Sup.: 22 février et 7 sep­
tembre.

L'Honorable Antonio Barrot 
te: 8 février.

Dr J.A. Chisson, directeur 
du service de réhabilitation: 9 
et 16 mars.

Claude de Mestral: “Pavil­
lon Chrétien”: 12 avril.

Père J.-René Milot. P.S.C.: 
8 février.

Père Maximilien Boucher, c. 
s.v.: “l’Art”: 22 mars.

Mme Boulard. du Centre de 
main d’oeuvre: 9 mars.
LES EXPOSITIONS DANS LE 

HALL D'ENTREE:

Expo de peintures:
Henri Moore: 19 octobre. 
Créations estivales: 2 novem­

bre.
du Père W. Corbeil. c.s.v.: 

20 novembre.
“Art-objet”: H) février.
Cours des adultes: 26 février. 
“Matière vivante”: 19 mars. 
Elèves du studio d’art: 21

mars.
Photos Expo 67 (Fr. Mireault 

c.s.v.): 5 avril.
Denise Lower: 21 avril, 
du Comité des Centres Cultu­

rels: 26 mai.
de Luce Raymond Beaulieu: 

9 avril.
de Claudette Legris: 2 février. 
Exposition de livre (René 

Martin): 8 au 11 février.
Expo Sciences: 5 avril.
Expo: “Editions Françai­

ses” 15 mars.
Expo: “Jeunes Explos”: 14

avril.
(A suivre à ta page 4)

Prix sans compétition

PILLOW

BLOCKS

• TIMKEN SKF O FISHER
* FAFNIR N.D. © ROULETTES

MIAFFR pour usages indus.
BEARINGS et OIL SEALS 

uÜK INDUSTRIES. AUTOMOBILES KT 
MACHINES AGRICOLES

HOYAU those) HYDRAULIQUE 
POUR CAMIONS I 1 I FACTEURS

SERVICE JOUR & NUIT 24 H

ALLEN Automotive & Industrial Supplies

Tél. 753-5835645. RUE CHAMPLAIN 
JOLIETTE

— * li ■: C: C K: /
1 A • '..'W • . V***. ^ .*

mm
%

ri

BIEN DOUÉ, BIEN ÉQUIPÉ,
670- A

1966 Cornet $2775
Station-wagon, toot équipée

671- A

1965 Pontiac $2350
2 portes, toit rigide, tout équipée 

626-A

1965 Chevrolet $2750
Camion 5 tonnes, 327 pouces cubes, 
moteur V-8, excellente condition

614- A

1964 Pontiac $2150
Convertible, V-8, tout équioée 
vitres électriques

615- A

I 964 Valiant $ I 585
Convertible, V-8, bas millage, 
tout équipée

579-A

1964 Chevrolet $1975
Impala
4 portes, toit rigide, un seul 
propriétaire, comme neuf

629- A

1963 Valiant $1300
Coach, V-200, 2 portes, 29,000 milles
630- A

1963 Oldsmobile $1525
Sedan, 4 oortes, tout équipée 

635-A

1963 Chevrolet $1350
Coach, 6 cylindres, automatique, 
comme neuf

560-A

Pontiac 1962 $1275
2 portes, toit rigide, 6 cylindres, 
automatique, radio

BONMABCHÉL. ÇA CÉST

MICHEL

0IRIER
MicM Poiriér Automobi/ns Lté» 250, bout. AntonioÊnrnttn, Joirnttn, Qué.

Tèkphom: 756-1838 * UH. 1-4859
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Canada
Province de Québec 
District de Joliette 
No: 22 381
COUR SUPERIEURE

PAUL EMILE PELLETIER, 
invalide, de la cité et du dis­
trict de Joliette.

Demandeur.
vs

LES ENTREPRISES R. & 
M. INC., corporation légale­
ment constituée ayant son siè­
ge social dans la cité et le dis­
trict de Montréal. FERDINAND 
alias FERNAND RIPORTEL- 
LA. de ladite cité de Montréal, 
dit district. ROLAND ROBIL- 
LARD. de la ville de Rosemè- 
re district de Terrebonne, et 
JOSEPH MIRON, de la parois­
se de Ste-Béatrix. district de 
Joliette. tous quatre conjointe­
ment et solidairement.

Défendeurs.

PAR ORDRE DE LA COUR
LA DEFENDERESSE LES 

ENTREPRISES B. & M. INC. 
est par les présentes requise 
de comparaître dans un délai 
de trente jours à compter de 
la dernière publication. Une 
copie du bref d assignation et 
de la déclaration a été laissée 
au greffe de la Cour Supérieu­
re à son intention.
JOLIETTE. 18 mai 1987.

ROY & LEPINE. 
Protonotaire C.S.J.

ÎEORGES SYLVESTRE. C.R..
172 bout. Manseau.
foliette.
Vvocat et procureur du 
lemandeur.

Canada
Province of Quebec 
District of Joliette 
No 22 381
IN THE SUPERIOR COURT

PAUL EMILE PELLETIER, 
invalid, of the city and district
of Joliette.

Plaintiff.
vs

LES ENTREPRISES R. & M. 
INC., corporation legally cons­
tituted having its head office in 
the citv and district of Mont­
real. FERDINAND, alias FER­
NAND RIPORTELLA. of the 
said city and district of Mont­
real. ROLAND ROBILLARD. 
of tiie town of Rosemère. dis­
trict of Terrebonne, and JO­
SEPH MIRON, of the parish of 
Ste-Beatrix. district of Joliette. 
all four jointly and severally.

Defendants.

BY ORDER OF THE COURT
THE DEFENDANT LES EN­

TREPRISES R. & M. INC. is 
hereby called upon to appear 
within a delay of thirty days 
from the last publication of the 
present notice. A copy of the 
writ of summons and of the de­
claration has been left at the 
office of the clerk of the Supe­
rior Court for the said defen­
dant Les Entreprises R. & M. 
Inc.
JOLIETTE. May I8th. 1967. 

ROY & LEPINE.
Prothonotary S.C.J.

GEORGES SYLVESTRE. Q.C.. 
672 Manseau Boulevard.
Joliette. .
Attorney for the plaintif».

REPARATION 
Machine à écrire

calculer
coudre

Réparation de
MACHINES A ECRIRE

et à calculer, achat, vente loca­
tion, échange, machines neuve* 
et recondltlonnées. Réparation a 
domicile,
CENTRE DE COUTURE PFAFF

vente et réparation de machine* 
à coudre Pfaff ainsi que toute* 
autres marques. Service rapide 
par des experts à notre atelier 
ou à domicile si désiré.

Henri Lucas Ltée 
370 Manseau, Joliette 

Tél. 753-7114
17123-p.

Sf-FéISx de Valois

Les Chevaliers de Colomb veulent 
acheter la salle paroissiale

ST-FELIX, D.N.C. — Les Che­
valiers de Colomb ont formé un 
comité spécial pour étudier la 
possibilité d’acquérir éventuelle­
ment la salle paroissiale. Le pré­
sident de ce comité, M. Yvon 
Sarrazin, ancien grand chevalier 
durant de nombreuses années, a 
exprimé cette intention au nom 
du comité, lors d’une rencontre 
avec le conseil municipal. Ce que 
le comité a envisagé et projette 
c’est de fournir un local aux loi­
sirs comme il le fera peut-être 
pour d’autres organisations pa­
roissiales si le besoin se fait sen­
tir. Le but du comité en ache­
tant la salle paroissiale c’est d’a­
bord d’établir définitivement les 
Chevaliers de Colomb dans des 
locaux bien à eux, de fournir 
non seulement aux loisirs mais 
aux autres organisations les lo­
caux nécessaires à leur activités. 
Enfin le comité veut offrir aux 
gens âgés de St-Félix un endroit 
où ils pourront se réunir et se di­
vertir dans un local aménagé à 
cette fin. Bref, le désir du comi­
té serait d’utiliser comme il se 
doit un édifice qui aujourd’hui ne 
rend peut-être pas les services 
qu’il pourrait rendre à la popu­
lation de St-Félix. Le comité en­
visage de faire les réparations 
qui s’imposent à mesure que le 
budget le permettra.

Le comité a été bien reçu par 
le conseil municipal qu’il remer­
cie sincèrement d’avoir été aussi 
attentif et sympathique à son 
endroit.

Les Chevaliers de Colomb ne 
veulent pas s’infiltrer dans aucu­
ne organisation paroissiale. Leur 
seul désir est de rendre service 
à la population tout en permet­
tant que l’autonomie des différents 
corps publics soit respectée. 
NOUVEAU VICAIRE:

Depuis mercredi dernier, M. 
l’abbé Pierre Lachapelle est vi­
caire dans notre paroisse. M. 
l’abbé Lachapelle a été ordonné 
tout récemment à St-Jacques de 
Montcalm. C’est un tout jeune 
prêtre encore plein de grâces du 
sacerdoce et il est désireux de 
vous en faire part. Espérons que 
vous saurez profiter de ses ser­
vices. Nous lui souhaitons un fruc­
tueux ministère parmi nous et 
espérons comme le disait si bien 
M. le curé au prône dimanche 
dernier qu’il sera longtemps vi­
caire ù St-Félix.
NOUVEAU
MAITRE DE POSTE:

Bienvenue à M. Armand Pot- 
vin de Montréal et à sa famille. 
M. /Potvin prendra charge du 
bureau de poste le 1er juin et rem­
placera par le fait même Mlle 
Gilberte Coutu qui fut maîtresse 
de poste pendant 31 ans. Nous 
remercions Mlle Coutu pour les 
services qu’elle nous a rendus et 
lui souhaitons tous ensemble une 
heureuse retraite parmi nous.
EXPOSITION ARTISANALE:

Les membres de l’A.F.E.A.S. 
invitent tout le monde à visiter 
leur exposition artisanale samedi 
et dimanche prochain les 3 et 4 
juin entre 1 h. et 10 h. p.m.
BAL DE COTON DES 
CHEVALIERS DE COLOMB:

fondation. Dans son historique, 
il a souligné la présence du 1er 
président du sous-conseil. M. Ori- 
gène Long pré. A un moment, une 
plaqiuf souvenir fut remise au 
frère Longpré par le président du 
Programme en six points, M. An­
dré Beaudry, alors que son épou­
se offrait â Mme Longpré une 
magnifique gerbe de fleurs. Ceci 
fait, le maître de cérémonie de­
manda ù quelques personnalités 
de nous adresser la parole. Les 
frères Rénakl Rémi Hard Michel 
Denis et Yvon Sarrazin se sont 
succédés â la tribune en pronon­
çant une courte allocution. Dans 
leur exposé, ces officiers ont sou­
ligné le travail admirable accom­
pli par le frère O. Longpré, de­
puis au delà de 20 ans. Tous se 
sont aussi ralliés à l’idée que no­
tre organisation colombienne é­
tait le résultat du travail de pion­
nier accompli, jadis, par le frère 
Réal Hivon, à qui le conseil 4220 
tenait à rendre un hommage de 
reconnaissance pour son travail 
et son dévouement

Un peu pius tard, dans la soi­
rée, le grand Chevalier remit â 
M. Lucien Rainville un chèqque 
de $100. M. Rainville est le pre­
mier gagnant de notre club des 
Cents, fondé par le conseil à la 
récente assemblée mensuelle du 
mois d’avril.
LA FETE-DIEU:

La procession de la Fête-Dieu 
eut lieu jeudi soir après la messe 
de 7 h. 30 célébrée par notre vi­
caire, l'abbé Lachapelle nouvel­
lement ordonné. La température 
était belle mais fraiche. Une fou­
le assez nombreuse composée des 
différentes organisations de la pa­
roisse s’est rendue pieusement 
vers le Calvaire de notre grand et 
magnifique cimetière où une cé­
rémonie s’est déroulée. Une cho­
rale mixte dirigée par Mme Fé­
lix Brault a rendu avec succès 
des chants appropriés ù la cir­
constance. et la foule s’est mise 
en branle pour le retour à l’égli­
se ou eut lieu la fin de la céré­
monie. Les paroissiens ont appré­
cié cette procession à travers no­
tre cimetière; c’était si ma mé­
moire est fidèle, la première fois 
que l’événement se produisait. Le 
parcours était d’une longueur rai­
sonnable mais le paysage était 
plutôt sévère. Rien autour de nous 
ne pouvait distraire l’assistance 
si ce n’est les inscriptions que 
tous pouvaient lire sur les mo­
numents. Certains paroissiens, un 
bien petit nombre cependant, n’ont 
pas été obligés de s’acheter des 
banderoles pour décorer leur de­
meure ou de sortir leurs vieux 
drapeaux de l’Union Jack, et le 
Bon Dieu doit être aussi con­
tent.
LA FEDERATION:

Proche de son succès à St-Félix- 
de-Valois. L’appel lancé â la po­
pulation. sous diverses formes a 
été clairement entendu. En effet, 
la compilation des résultats à da­
te se révèle fortement supérieure 
au total de la collecte de l’an­
née dernière. L’explication de ce 
changement favorable est simple: 
les souscripteurs de St-Félix ont

manifesté compréhension et soli­
darité vis-à-vis ceux qui auront 
besoin et qui n’auront pas de voix 
pour se faire entendre.

Il est certain que d’autres con­
tributions nous parviendront au 
cours de la semaine prochaine. 
Plusieurs d’entre vous l’ont d’ail­
leurs indiqué en expliquant que 
leur enveloppe pour la Fédération 
avait été oubliée. A leur exemple, 
tous les autres qui pourraient a­
voir, involontairement, fait la mê­
me omission, sont priés de faire 
parvenir leur don aux responsa­
bles que vous connaissez bien, 
MM. Geo.-Albert Benny, prési­
dent, et Fernand Geoffroy, se­
crétaire.

A moins de circonstances par­
ticulières qui pourraient surve­
nir. nous pensons bien vous pré­
senter le rapport final de la sous­
cription. sous peu.
P ROM PT R ETA BL ISS EM ENT:

A M. et Mme Paul Boude qui 
sont actuellement tous les deux 
à l’hôpital St-Eusèbe à Joliette. 
Ceci de la part de leurs enfants 
et tous les parents et amis.
PERDU:

M. Ronald Rainville de St-Félix, 
tél. 889-5875 a trouvé une caisse 
d’environ 100 livres de sucre de 
sève en face de sa demeure. L.e 
propriétaire pourra réclamer son 
bien à l’adresse mentionnée.

L année 66-67...
(Suite de la page 3)

Expo de Géographie (Cartes 
et photos): 2 mai.

Exposition Missionnaire: P.
M.E.: 5 avril.

Exposition de monnaies de 
différents pays: 11 décembre.

Exposition de poteries: (Fr. 
Réjean Bernard, c.s.v.): 6 oc­
tobre.

Les élèves du cours collégial 
ont pris part aux films présen­
tés par le Ciné-Cran:

“prière du soldat’’: 20 sep­
tembre; “les Copains”: 19 oc­
tobre. “Toyuma”: 12 octobre; 
“Les Copains”: 19 octobre.
“Les Dimanches de Ville d’A 
vray": 7 décembre. “Psycho 
se”: 11 janvier. “Nouveaux A­
ristocrates”: 8 février; "Les 
400 coups”: 6 avril.

Les élèves du cours secondai 
re ont eu les films suivants: 
“les petits Chats”; le “Troisiè­
me homme”; “les Aventures 
d’Arsène Lupin’*; “Paix à ce­
lui qui vient au monde”, etc...

REUNION DES ANCIENS

En plus de la réunion des an 
ciens aux Etats-Unis, les an­
ciens des cours suivants se sont 
réunis au séminaire:

Le 100e cours: le 24 .septem­
bre: le 95e cours: le 24 sep
tembre; le 88e cours: le 1er 
octobre; le 114e cours: le 9 oc­
tobre: le 87e c. le 15 octobre; 
le 113e cours: 5 novembre; le 
83e cours: 27 novembre: 87*
cours: 8 avril; le 84e cours: le 
15 avril; le 96e: 29 avril; 101e 
cours: 18 mai.

42 ANCIENS DECEDES 
EN 1966-67

Au cours de l’année 1965, 37 
anciens élèves sont décédés. 
Cette année, il y en a cinq de 
plus. Nous rappelons les nom*» 
à notre mémoire et à nos prié 
res. Ce sont:

Mgr Azelius Brunelle: juillet 
1966. Richard Gagné (14 juin). 
Orner Sansregret (14 août); 
Parfait Perreault (19 août): 
Henri-Paul Ridard. agronome 
.8 août); Lucien Bazinet. pro 
fesseur (5 sept.); Mgr J. 
Dudemaine. (27 juil.) : Fernand 
Périgny (26 sept.)â Jean Char 
bonneau (8 oct.); Mgr Damase 
Roy. (juillet): Laurent Roy (Il

CINE-CLUB (A suivre à la page 7)

Tél. 753-7604
GARAGE

JEAN-EMILE RIVEST
SPÉCIALITÉ:

Alignement et balancement des t eues 
Autos — Autobus — Camions

402, rue Forest Sf-Paul-de-JoIiette
Hutte à Malo) .

Coiffeuses compétentés

DEMANDEES
BON SALAIRE ET COMMISSION

Salon Juliette
TEL. 756-8475 JOLIETTE

Samedi dernier, le 20 mai, à 
la salle Perreault de Ste-Marcel- 
line avait lieu un bal organisé 
par les Chevaliers de Colomb pour 
célébrer le 20e anniversaire de 
fondation du sous-conseil de St- 
Félix.

Malgré les inquiétudes qu’a oc­
casionnées l’organisation de cet­
te soirée dite “Bal de coton”, 
nous avons eu une assistance d’en­
viron 200 personnes.

Cette soirée, organisée par le 
Programme en six points a dé­
buté par l’ouverture de la danse 
faite par M. et Mme André Beau­
dry, président de cette soirée. 
Vers 10 h. 30 p.m. notre grand 
chevalier, M. Rénald Rémillard, 
nous a donné en quelques mots 
l’historique du conseil depuis sa

TEL 756-6541 III, 7S6-41S»

JOS NICOLETTI & FILS LTÉE
✓ /

BETON PREPARE
JOLIETTE - C.P. 395
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Pour rendre service aux amateurs de films télédiffusés

CANAL 2
• VENDREDI, 2 JUIN

U h. 30 — LE COMMANDO TRAQUE: Fr. II. 
Fjim de guerre avec Francisco Rahal et Jac­
ques Charrier. Un jeune Italien s’engage dans 
les dernières troupes fascistes. Assez superficiel. 
Patriotisme et courage. Amour libre. Adultes, 
des réserves.
I h, 30 — COMMENT REUSSIR EN AMOUR: 
Fr. Comédie avec Dany Saval et Jean Poiret. 
Un célibataire sérieux voit sa vie transformée 
par une pétulente jeune fille. Dialogue pétillant. 
Rvthme rapide. Légèretés de conduite. Adultes.
8 h. 30 — AU NOM DE DIEU: Ail. Comédie — 
Un voleur s’évade, se déguise en prêtre et est 
recueilli par un curé. Sans prétention. Adultes 
et adolescents.
U iK 35 _ la VIE CONJUGALE (Jean-Marc): 
Fiv Drame psychologique avec Jacques Charrier 
et Marie-José Not. Les hauts et les bas de la 
vie d’un jeune couple qui finit par songer au di­
vorce (version du mari). Réalisation habile quoi­
que superficielle. Scènes audicieuses. Adultes, 
des réserves.

SAMEDI, 3 JUIN
II h. 30 a.m — LA MEILLEURE PART: Fr. 
Drame social avec Gérard Philippe et Gérard 
Oury. Des hommes travaillent à la construc­
tion d’un barrage en haute montagne. Drame 
puissant. Valeur du travail humain. Situations 
délicates. Adultes.
11 h 35 — LA VIE CONJUGALE (Françoise): 
Fr Drame psychologique avec Marie José Nat 
et Jacques Charrier. - Les hauts et les bas de 
la vie d’un jeune couple qui finit par songer au 
divorce (version de l’épouse). Scénario un peu 
“dirigé”. Amour libre. Matérialisme. Adultes, 
des réserves.

LUNDI, 5 JUIN
11 h. 30 a.m. — LE JUDAS: Esp. 1952. Drame 
psychologique — Parce qu’il interprète le rôle 
du Christ dans une Passion, un homme ambitieux 
et cruel évolue peu à peu. Récit habile et sim­
ple.* Oeuvre valable sur le plan moral et reli­
gieux. Adultes et adolescents.
I h. 30 — MONSIEUR PERSONNE: Fr. Drame 
policier avec Jules Berry et Josseline Gaël. — 
Un aristocrate parisien est en même temps le 
plus fort des cambrioleurs internationaux. Scé­
nario rocambolesque. Cambrioleur rendu sym­
pathique. Adultes.

MARDI, 6 JUIN
II h. 30 a.m. — BELLISSIMA: It. Drame psy­
chologique — Une mère fait mille efforts pour 
que sa fillette devienne la vedette d’un film. 
Oeuvre de maître. Passages délicats. Adultes.
I h. 30 — L’ANGE QU’ON M’A DONNE: Fr. 
Drame avec Simone Renant et Jean Chevrier.— 
Au cours de l'exode de 19-10. une jeune fille re­
cueille un bébé auquel elle s’attache profondé­
ment. Réalisation simple et attachante. Adultes 
et alolescents.
II h. 35 — MON PERE AVAIT RAISON: Fr. 
Comédie réalisée et interprétée par Sacha Gui- 
trv avec Jacqueline Delubac. — Un homme 
transmet à son fils ses opinions sur les femmes. 
Théâtre filmé terne. Dialogue abondant. Liberti­
nage excusé. Déconseillé.

MERCREDI, 7 JUIN
11 h.«30 a.m. — LA FAMILLE STODDARD: E. 
U. Comédie dramatique avec Ingrid Bergman 
et VVdrner Baxter. — Un homme ruiné surmonte 
des épreuves avec courage. Mélodramatique. 
Suiet pour adultes.
I h. 30 — ETOILE DE RIO: All. Film policier — 
Avec J’aide d’une chanteuse, un prospecteur de 
diamants réussit à récupérer une pierre pré 
cieusq. Intrigue mince. Réalisation de second or­
dre. Conduite répréhensible. Adultes.
8 h. -4- QUI ETES-VOUS MONSIEUR SORGE?: 
Fr. Film d’espionnage avec Thomas Holtzmann 
et Hans-Otto Meissner. Un journaliste établit 
un réseau d’espionnage soviétique au Japon. 
Souci d’impartialité. Récit attachant. Thème 
pou»- adultes.
II h. 35 — SOUPÇONS: Fr. Drame policier avec 
Anne Vernon et Frank Villard. Un châtelain 
meurt empoisonné après avoir demandé une ins­
titutrice en mariage. Conventionnel mais inté­
ressant. Dialogue cynioue. Adultes, des réserves.

JEUDI, 8 JUIN
11 h. 30 a.m. — RAVISSANTE: F.r. Comédie — 
Par dépit amoureux, un homme demande à un 
Don Juan de séduire la femme de son meilleur 
ami. Comédie de boulevard, souvent alerte. Trai­
tement désinvolte do la fidélité conjugale. Adul­
tes. des réserves.
1 h.30 — EUGENIE GRANDET: Tt. Comédie de 
mopu^s — La déception amoureuse de la fille 
d’un avare. Mise en scène inégale du roman cé­
lèbre de Balzac. Adultes et adolescents.

CANAL 10
VENDREDI, 2 JUIN

12 h. 15 a.m. — AU PETIT BONHEUR: Fr. Co- 
méd'o avec Danielle Darrieux et François Pé- 
rier. Aventures de deux jeunes mariés qui se 
disputent sans cesse. Mouvementé. Légèreté de 
conduite. Adultes.
12 h. 30 - LA SORCIERE BLANCHE: E.U. Film 
d’aventures avec Susan Hayward et Robert Mit- 
chum‘ — En mission au Congo, une infirmière 
est accompagnée d’un aventurier sans scrupu­
les. Aspect documentaire intéressant. Adultes et 
adolescents.
2 h. 30 — HISTOIRE DE CHANTER: Fr. Comé­
die avec Luis Mâriano. — Un chirurgien jaloux 
échange les cordes vocales d’un ténor pour cel­
les d’un garçon-livreur. Comédie sans préten­
tion. Adultes.

11 h. 10 — QUATRE JOURS A PARIS: Fr. Co­
médie musicale avec Luis Mariano et Geneviè­
ve Kcrvine. Un séduisant coiffeur pour dames 
s’en va vivre à la campagne. Conventionnel mais 
alerte et soigné. Ambiance amorale atténuée par 
l’atmosphère d’opérette. Adultes.

SAMEDI, 3 JUIN
12 h. a.m. — CEUX QUI NE DEVRAIENT PAS 
NAITRE: Mex. Mélodrame avec Sara Garcia et 
Crula Prieto. Dans une famille d’aristocrates, 
on échange un bébé né infirme contre un enfant 
normal, né d’une famille pauvre. Scénario com­
pliqué. Très sentimental. Thème pour adultes.
3 h. — MEURTRE AU MUSIC HALL: E.U. Film 
policier avec Vera Ralston et William Marshall. 
Une vedette de music-hall est soupçonnée d’avoir 
tué un de ses anciens camarades. Quelques scè­
nes spectaculaires de patinage sur place. Flirt. 
Chantage. Adultes.
8 h. 30 — MON EPOUSE FAVORITE: E.U. Co­
médie avec Irène Dunne et Cary Grant. Le 
jour de son remariage, un homme voit réappa­
raître son ancienne épouse qu’il croyait morte. 
Sans prétention. Adultes.
Il h. 10 — SI TOUS LES GARS DU MONDE: Fr. 
Drame avec Jean Gaven et André Valmv. Un 
appel de détresse d’un chalutier amène diverses 
personnes à se porter au secours de l’équipage. 
Tous.

DIMANCHE, 4 JUIN
2 h. 30 LE ROI CRUEL: Ih. Drame historique.

Le règne tyrannique d’Hérode le Grand, roi 
de Judée. Intéressant. Manque d'ampleur. Lai­
deurs morales. Adultes.
7 h. — LE DERNIER DES CORSAIRES: E.U. 
Film d’aventures avec Paul Ilenreid et Karin 
Bocth — Le corsaire Jean Lafitte est accusé à 
tort d’avoir coulé un vaisseau américain. Tous. 
12 h. 10 MARIAGE INCOGNITO: E.U. Comé­
die avec Ginger Rogers et James Stewart. Un 
professeur de collège a de la difficulté à faire 
accepter sa femme, une chanteuse de cabaret. 
Intrigue amusante. Adultes.

LUNDI, 5 JUIN
12 h. 30 — PAVILLON NOIR: E.U. Film d'aven­
tures avec Paul Ilenreid et Maureen O’Hara. — 
Les exploits d’un corsaire hollandais fait pri­
sonnier par les Espagnols. —- Grande mise en 
scène. Souci du détail. Libertés. Rôle discutable 
d’un évêque. Adultes, des réserves.
2 h. 30 — LE SECRET DE SOEUR ANGELE: 
Fr. Drame avec Sophie Desmarets et Raf Val- 
lone. — Un jeune religieuse amène un meur­
trier à se livrer à la justice. — Réalisation et in­
terprétation de qualité. Oeuvre positive. Suiet 
délicat. Adultes.
11 h. 10 — LA VIE EST UN REVE: Fr. Comé­
die avec Su/y Carrier et Georges Rollin. — 
Chassé-croisé sentimental entre deux couples. 
Construction dramatique faible. Fraîcheur. In­
terprètes sympathiques. Adultes.

MARDI, 6 JUIN
12 h. 30 — LE PORTE-VEINE: Fr. Comédie a- 
vtc Lucien Baroux et Mari Glory — Les mésa­
ventures d’un homme qui a la réputation de 
porter chance à son entourage. Grosse farce as­
sez lourde. Situations lestes. Adultes, des réser­
ves.
2 h. — LE MENDIANT DE MINUIT: Arg. Mé­
lodrame. — Un ouvrier, victime d’une erreur ju­
diciaire. s’enrichit en se faisant mendiant. Con­
ventionnel. Liaison. Esprit de vengeance. Adul­
tes.
2 h. 30 — LES BRAVADOS: E.U. Western avec 
Gregory Peck et Joan Collins. — Un homme 
poursuit quatre bandits convaincu qu’ils sont les 
assassins de sa femme. Captivant. Violence et 
vengeance. Adultes.
11 h. 10 — L’ARMURE NOIRE: E.U. Film d’a­
ventures avec Erroll Flynn et Joanne Dru. — 
Pendant la guerre de Cent ans. des seigneurs 
français organisent la résistance aux Anglais. 
Moyen. Adultes et adolescents.

MERCREDI, 7 JUIN
12 h. 30 — BATAILLE DEVANT TOBROUK: It. 
Film de guerre — Une unité navale est chargée 
d’aller ravitailler en essence une base italienne. 
Action lente. Sens du devoir. Scènes légères. A­
dultes.
2 h. 30 TAMBOUR BATTANT: Fr. Comédie 
musicale avec Jacques Hélian et son orchestre 
et Gabriello. — Les démêlés du directeur d’une 
fanfare municipale avec l’orchestre de Jacques 
Hélian. — Gentille comédie sans prétention. 
Tous.
11 h. 10 - RETOUR AVANT LA NUIT: E.U. 
Drame psychologique avec Jean Simmons et 
Dan O’ Herlihy. — Au sortir d’un hôpital psy­
chiatrique. une jeune femme est délaissée liai­
son mari. Inéral mais attachant. Inconduite. At­
mosphère déprimante. Adultes, des réserves.

JEUDI, 8 JUIN
12 h. 30 — UNE NUIT AVEC TOT: It. Comédie 
Un chanteur propose à un producteur une aven­
ture personnelle comme sujet de film. Touches 
d’humour efficaces. Tous.
2 h. 30 — TONNERRE SUR BERLIN: E.U. 
DRAME avec Dana Wyntcr et Mel Ferrer. — Un 
capitaine américain sauve une jeune Alleman­
de de la déchéance. Récit bien mené. Scènes ré­
alistes. Adultes.
8 h. 30 — COLERE FROIDE: Fr. Film policier 
avec Estella Blain et Harold Kay — Une fem­
me est accusée du meurtre de son amant. Moy­
en. Suspense soutenu. Milieu taré. Scènes licen­
cieuses. Adultes, des réserves.
11 h. 10 — ROME-EXPRESS: Fr. Comédie po­
licière avec Hélène Perdrière et Jean Debu- 
court. Sur l’express Paris-Rome, plusieurs fem­
mes disparaissent. Bons gags. Quelques légère­

tés. Adultes.

LES DISQUES
Enregistrements 
de caractère varié

(Ecrit spécialement pour L'Action populaire)

Les Editions Ed. Archam 
bault, 500 est. rue Saintc-Ca 
therine, Montréal, nous présen 
tent cinq disques.

Le premier qui nous occupe 
dans la série Select porte le 
numéro M-298 119, Yvan Ber 
enregistre dix chansons dont 
les paroles et la musique sont 
de lui-même. Les arrangements 
et la direction d’orchestre sont 
de François Dompicrre.

La maquette de Paul Géli 
nas est agréable.

Voici quelques titres. “Coeur 
de Bois”; “Tu es une fem 
me”; “Mais oui Ninon”; “Ma 
blonde amie”: “Femme d’in 
térieur”: “Bien mal”, etc. Il 
n’y a rien de transcendant 
dans ces airs. Les paroles sont 
banales. T interprétation est as 
sez bonne mais nous ne pou 
vous ajouter davantage. Je sais 
bien qu’à l’heure actuelle les 
chansonniers ne peuvent, pas 
ou ne veulent pas nous offrir 
des oeuvres fignolées mais 
c’est déplorable pour le con 
sommateur, c’est à-dire l’ache 
teur.

Nous n’écrivons pas que col 
enregistrement est nul mais i! 
est d’une grande banalité dans 
les paroles et non dans la mu­
sique.

Le deuxième enregistrement 
Select SP-12 152 met en vedet 
te Raoul Roy dans une troisic 
me série de folklore.

Les arrangements sont de 
François Dompicrre de même 
que la direction d’orchestre. 
Mentionnons quelques titres: 
“Jean-François de Nantes”; 
“Chantons pour passer le 
temps”; “Au trente et un du 
mois d’août” ets. et en anglais 
“Row, bullies row”; “My John­
ny was a shoemaker”: “Blow 
the man down” etc.

II faut dire que la moitié de 
ce disque est en langue anglai­
se portant titre “Chansons de 
bord” et en anglais “Sea chan­
ties”.

Toujours le rythme est agréa 
ble. enlevant mais décidément 
Raoul Roy aime beaucoup l’an 
glais, c’est son droit de chanter 
en anglais et il ne réussit pas 
mal mais alors qu’il prépare 
un long jeu exclusivement an 
glais et il trouvera large cré 
ance en maints milieux.

Si nous voulons que la chan 
son, surtout la chanson folklo 
rique renaisse chez nous il faut 
lui donner un sens, des paroles 
bien françaises même si elles 
sont dites folkloriques.

A l’encontre de l’enregistre 
ment précédent, le disque mô 
me s’il est hybride, est agréa 
ble.

Et voici maintenant deux au 
tre enregistrements de très 
grande classe, splendides, ma 
gnifiques, dont nous ne pouvons 
qu’exalter l’excellence. Le 
premier est intitulé “Un pano 
rama de l’opéra français” vo 
lume 1 et l’autre porte le mê­
me titre mais volume 2. Select 
SP-13-008, SP-13 009.

Nous analysons les deux dis 
ques en même temps. De Gou 
nod on nous fait entendre 
“Faust”. “La reine de Saba”. 
“Sapho”, de Bizet “Les Pé­
cheurs de perles”; “de Mayer- 
beer “Le prophète”, de Mas­
senet “Don Quichotte”: “Le
jongleur de Notre-Dame”, de 
Rameau “Les Indes galentes”, 
etc. Le deuxième disque nous 
apporte un extrait de Carmen 
de Bizet, “La damnation do 
Faust” de Berlioz; “Mireille 
de Gounod”, “Don Quichotte” 
de Massenet et Lakmé de Deli­
bes.

Tout cela est magnifiquement 
chanté par les solistes du 
Théâtre de l’Opéra de Paris 
quant au premier disque. L'or­

chestre lyrique est sous la <ii 
reel ion de Jean Laforge.

Pour permettre aux mélo­
manes d’effectuer un choix 
nous signalons quelques inter 
prêtes du disque SP 13 008: 
Liliane Berton. Régine Cres- 
pin, René Bianco, Robert Mas 
sard, etc. Le deuxième enre­
gistrement de ce panorama de 
l’Opéra français nous permet 
d entendre divers interprètes 
dont PauJ Fine! dans “La dam 
nation de Faust”: Xavier De 
prnz dans “Sérénade de Mo- 
phis!o ; Denise Scharley dans 
Tlebanora” de Carmen; Rina 

Gorr dans “Air des larmes” do 
Massenet.

L’espace nous manque pour 
analyser cos deux disques, les 
deux constituent un régal pour 
!o coeur et l’âme.

Demandez à entendre cola 
chez votre disquaire.

Nous terminons par un enre 
gist foment d’une nouveau gou 
ro. A plusieurs reprises nous 
avons écrit que l'enregistre­
ment à 15 tours n’était pas po 
pulaire. Il a ses avantages, 
sauf de rares exceptions, mais 
innombrables chanteurs ou 
chanteuses improvisés qui so 
sont prévalus de ce mode pour 
pouvoir clamer auprès de pa 
rents ou amis qu’ils avaient 
procédé à un enregistrement.

L’enregistrement sur 45 tours 
constituait une grande inova 
lion il v a quelques années a 
près l’enregistrement sur 73 
tours. Hélas peu après est ar 
rivé le microsillon de trente 
trois tours et un tiers et la ven­
te du 45 tours fut bien éphémè 
rc.

Los fabricants d’appareils 
do reproduction ont dû afin (h* 
ne pas laisser en panne les 
propriétaires d’appareils de 
reproduction faire en sorte que 
l'on pouvait en utilisant l’appa­
reil disposer des enregistre 
monts do 45 tours, de 78 tours 
et. de 331 tours.

Cependant il y a des cas où 
un long jeu n’est pas nécesai 
rc. et où il y a lieu d’utiliser 
quand même la fréquence de 
33Vf: tours.

C’est dans cette perspective 
que la maison Ed. Archam 
bault qui se poste à l’avant- 
garde de la production de dis­
ques populaires vient de lan 
cor dans la série Select dos 
disques dits “Mini-micro”. 
Nous répétons que la reproduc 
lion s’effectue sur 33Vf: tours

(A suivre à la page G)
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Jacques Boulanger animera, à 
partir du K juin à H heures, une 
nouvelle émission de variétés inti­
tulée A Li seconde. Outre l'anima­
teur, on verra un jury de quatre 
membres d’une part, et quatre ar­
tistes d’autre part. Au cours de 
l'émission, les artistes invités, ju­
melés avec des personnes du public, 
sont questionnes pendant cinq mi­
nutes par le jury. Un invité peut 
gagner $1 par seconde, pour la 
personne avec laquelle il est jumelé. 
Le public est invité à assister à 
l'émission he jeudi soir à 7 h. 15, à 

l'auditorium de Saint-Laurent.
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SAMEDI, LE 3 JUIN
îO.20 -Bonjour Expn
10.30— Grangallo et Petitro 
11.00—I.’aventurier

des mers 
11.30 -Cinéma
1.15— images en tête
1.45— Les quatre saisons
2.00— Baseball
4.30— Echos du sport
5.00— Bue de l’Anse
5.30— Carnet E\po
6.00— Michel Vaillant 
C.30—Téléjournal
6.45— Langue vivante
7.00— Les joyeux 

naufragés
7.30— Le courrier 

du désert
8.00— Visite à l’Expo
9.00— .Mon pays, 

mes chansons
9.30— Les fables de 

Lafontaine
)t) 00—Les couche tard
10.30— Leçons d’amour 

conjugal
>1.00 Télé journal
11.20— Nouvelles du sport 
11.35—Cinéma

DIMANCHE, LE 4 JUIN

10 20—Bonjour Expo
10.30— Du côté de la 

mitsiq uc
11.00— Le profes.*>eur 

(tuillemin
11.30— Initiation musicale
12.30— Lectures pour tous

1.00— Panorama religieux 
130— Les travaux et

les jours
2.00— Nos frères les 

hommes
2.30— Récital
3.00— Du sport et des 

hommes: Coupe 
Davis. Canada 
contre Grande-Breta.

4 00—Partout 
4.30 M. et Mme 

Détectives
5.00— Il y a un siècle; 

il y a un jour
5.30— L’heure des quilles 
€.30 —Terre des

autres hommes
7.00 Walt Disney 

présente
8 00— Festival estival 
0.00—Expédition à

1 Ile de Pâques 
.0.20—Les soucoupes 

volantes
Jl 00—Télé journal
11.15- Sport-dimanche
11.30— D’hier à demain 
12 30—Expéditions

LUNDI, LE 5 JUIN

10.15— Bonjour Expo
30.30— Le corsaire 

de la Reine
31.00— Canadlnnn
31.30— Long métrage 

1.05—Téléjournal
1.15— Ciné feuilleton 
1 30—Long métrage
3.00— Entre ciel et terre 
4 00—Bobino
4.30— La boite à surprise
5.00 La fourmi atomique
5.30— L’âne culotte 
Ci.lK)—Jeunesse oblige
C. 25—N ou velles spo r t i vos 
€.30—Téléjournal 
€.45—Aujourd’hui 
7 30—Adèle
8.00— Septième-nord
8.30— Les envahisseurs
9.30— Les saints chéries

30.00— Le bonheur 
des autres

10.30— Caméra 67
11.00— Tëléjournal
11.20— Supplément régional
11.30— Nouvelles du sport 
11.35—Cinéma

1.00— Télé journal

MARDI, LE 4 JUIN

30.15— Bonjour Exjîo
30.30— His.oires vraies
11 00- Canadian**
31.50—Long métrage

1.05—Téléjournal 
1.16—Cnéfeullleton

1.30— Long métrage
3.00 Mini-mot mge
4.00— Bobino
4.30— La boite à surprise
5.00— La flèche brisée
5.30— Salkatram
6.00— Jeunesse oblige 
6.25- Nouvelles du sport
6.30— Téléjournal
6.45— Aujourd’hui
7.30— Vidocq
8.00 Haute tension
8.30 —Batman
9.00— Les Cailloux
9.30— Moi et l'autre

10.00— Le sel de la semaine
11.00— Tëléjournal
11.20— Supplément régional
11.25— Nouvelles du sport 
11.35— Ciné-club
1.15— Téléjournal

MERCREDI, LE 7 JUIN

10.15—Bonjour Expo 
10.30- Les beaux

veux d’Agatha
11.00— Canadiana 
11.30 -Long métrage

1.05 Tëléjournal
1.15— Cincteuilleton
1.30— Long métrage
3.00— Hollywood présenté
4.00— Bobino
4.30— La boite à surprise
5.00 Charlie Chaplin
5.30 Le loi de la jungle
6.00— Jeunesse oblige
6.25— Nouvelles du sport
6.30— Téléjournal 
6.45 Aujourd’hui
7.30— Belle et Sebastien
8.00— Cinéma du mercredi

10.00— Tirez au clair 
i i.OO—Telejournal
11.20— Supplement regional 
4* -5 Nouvelles au sport
11.05— Cinema 

l.ot*—Téléjournal

JEUDI, LE 8 JUIN

‘J.50—Bonjour Expo
10.00 -Télévision scolaire
10.30— Berthe et Blanche 
U.ou—Canadiana
11.30— Long métrage
1.05- -Telejournal
1.15— Cineieuilleton
1.30— Long métrage
3.00— .Mini-métrage
4.00— Bobino
*t.3U—La boite à surprise
5.00— La flèche brisée 
5m»0—Hobmson Crusoé
6.00— jeunesse oblige 
0.-.5 Nouvelles du sport
6.30— Telejournal 
o.*» a—Aujourd'hui
7.oU L’extravagante Lucie 
8..1O Match sur roulettes 
î/.oo—i-e ueau sexe

10.00— Les couche tard
10.30— Temps présents
11.00— Tëléjournal
11.20— Supplement régional
11.25— Nouvelles du sport
12.05— Cinéma

VENDREDI, LE 7 JUIN

10.20— Bonjour Expo 
i(j..jU Grandes chasses
11.00— L auoerge de 

la Licorne
11.30— Long métrage
1.05— Téléjournal
I. iâ—Cineleuilleion 
l.3l>—Long métrage
3.00— La main dans l'ordre 
*.m>—nobmo
4.30— La boite à surprise
5.00— Francis au pays 

des grands fauves
5.30— Le roi de la jungle
6.00— Jeunesse oblige 
6.25—Nouvelles du sport
6.30— Téléjournal 
6.45—Aujourd’hui
7.30— Inspecteur Leolerc 
8.00 -Prenez le volant
8.30— Cinéma International
10.15— Entretien d’été
10.45— Politique provinciale 
11.00—Tëléjournal
II. 20 Supplement regional 
11.25- Nouvelles du sport 
11.35— Cinéma
1.00— Téléjournal

SAMEDI, LE 3 JUIN

8.00— Musique 
8.30—Sir Lancelot
9.00— Le Virginlen

10.30— Les hommes volants
11.00— La roulotte du 

Gros Bill
12.00— Ciné-midi
2.30— Sur le matelas
3.00— Ciné-samedi
4.30— L’homme invisible
5.00— La rampe sportive
5.30— C’est arrivé 

cette semaine
6.00— Mon pays, 

mes amours
6 30—Terre des jeunes
7.00 —Jeunesse

d’auojourd’hui 
K.00—Les arpents verts
8.30— Les grands 

spectacles
10.00— La crème de 

toast et café
10.45— Dernière heure 

et météo
11.00— La ronde des sports
11.10— Cinéma
12.40 Dernière édition

DIMANCHE, LE 4 JUIN

9.30— Musique
11.00— Bonne journée
12.00— 1Terre des hommes, 

terre de Dieu
12.30— Le coin du disque

1.00— Les hommes 
de demain

1.30— Arrêt
2.30— Ciné-dimanche
4.15— C.I.C.
4.30— Télé-quilles
5.30— Voici l’Expo
6.00— Les p’tlts 

bonhommes
6.30— Music-hall Catelli
7.00— Ciné-spectacle
8.30— Forml... formidable
9.00— Le Baron

10.00 —La belle époque
10 30—Au bout du monde 
lü.45—Dernière heure 

et météo
11.00— La ronde des sports
11.10— Franc parler
12.10— Cinéma
1.40— Dernière édition

LUNDI, LE 5 JUIN

7.30 —Musique
8.00— Métro matin
8.45— 36-24-36
9.00— Toast et café

10.00— La minute d’argent
10.30— A votre service, 

madame
11.05—Super bingo
11.15— L’école du bonheur
11.30— Dessins animés
11.45— Le grand manitou
12.00— Première édition
12.15— Cinc-roman
12.30— Clné-mldi
2.00— Eternel amour
2.30— Ciné-lundi
4.15— Dessins animés
4.30— 7.00 du capitaine 

Bonhomme
5.30— L’escadrille 

sous-marine
6.00— Télé-métro
6.50— Sports images
7.00— Dernière heure
7.15— Télé-métro
7.30— Au delà du réel
8.30— Ma sorcière 

hicn-nlmée
9.00— Bon anniversaire
9.30— Gags à go-go

10.00— Un peu beaucoup
10.30— Venez donc 

chez moi
10.45— En première page 

et météo
11.00— La ronde dos sports
11.10— Cinéma
12.40— Dernière édition

MARDI, LE 6 JUIN

7.30— Musique 
800—Métro matin 
8.45 -36-24-36
9.00— Toast et café

10.00— La minute d'argent
10.30— A votre service, 

madame
11.05—Super bingo
11.15— L’école du bonheur
11.30— Dessins animés
11.45— Le grand manitou
12.00— Première édition
12.15— Ciné-roman
12.30— Clné-mldi
2.00— Eternel amour
2.30— Clné-mardi
4.15— Dessins animés
4.30— Zoo du capitaine 

Bonhomme
5.30— Fusée XL-5
6.00— Té I é -mé t ro
6.50— Sporta Images
7.00— Dernière heure
7.15— Télé-métro

7.30— Le Saint
8.30— Cré-Basile
9.00—Découvertes 67
9.30— Maman bagnole

10.00— Plaza fortune
10.45— En première page 

et météo
11.00— La ronde des sports
11.10— Cinéma
12.30— Dernière édition

MERCREDI, LE 7 JUIN

7.30 Musique
8.00— Metro matin 
8 45—36-24-36
9.00— Toast et café

10.00 -Vedette-mystère
10.30— A votre service, 

madame
11.05—Super bingo
11.15— L’école du bonheur
11.30— Dessins animés
11.45— Le grand manitou
12.00 —Première édition
12.15— Ciné-roman
12.30— Ciné-midi
2.00— Eternel amour
2.30— CIné-mereredi
4.15— Dessins animés
4.30— Zoo du capitaine 

Bonhomme
5.30— Les sentinelles 

tic l’air
6.00— Télé-mét ro
6.50- Sports images 
7 00—Dernière heure 
7.15 Télé-métro
7.30— Echec et mat
8.30— A la catalogne
9.00— Réal Glguère 

illimité
10.00— 'Devinez juste
10.30 Chansons vedettes
10.45— En première page 

et météo
11.00— La ronde des sports
11.10— Cinéma
12.30— Dernière édition

JEUDI, LE 8 JUIN

7.30— Musique
8.00- Métro matin 
8.45—36-24-36
9.00— Toast et café

10.00— A vous de jouer
10.30— A votre service, 

madame
11.05 Super bingo
11.15— L’école du bonheur
11.30— Dessins animés
11.45— Le grand manitou
12.00— Première édition
12.15— Ciné-roman
12.30— Ciné-midi
2.00— Eternel arnour
2.30— Ciné-jeudi
4.15— Dessins animés
4.30— Zoo du capitaine 

Bonhomme
5.30— Les sentinelles 

de l’air
G.00—Télé-métro
6.40— Sports Images
7.00— Dernière heure
7.15— Télé-métro
8.00— La famille Stone
8.30— Cinéma

10.00— Relevez les 
manchettes

10.30— L’école du bonheur
10.45— En première page 

et météo
11.00— La ronde des sport»
11.10— Cinéma
12.40— Dernière édition

VENDREDI, LE 9 JUIN

7.30— Musique
8.00- Métro matin
8.45— 36-24-36
9.00- -Toast et café

10.00— La minute d'argent
10.30— A votre service, 

madame
11.05 Super bingo
11.15— - L’école du bonheur
11.30— Dessins animés
11.45— Le grand manitou
12.00— Première édition
12.15— Ciné-roman
12.30 -Clné-mldi
2.00— Eternel amour
2.30— Ciné-vendredi
4.15— Dessins animés
4.30— Zoo du capitaine 

Bonhomme
5.30— Super car
6.00— Télé-métro
6.50— Sports Images
7.00— Dernière heure
7.15— Télé-mé t ro
7.30— En «rem 1ère
9.15— L'école du bonhour
9.30— M. Banco

10.00— Les enfants de 
coeur

10.30—Toute la ville 
en parle

10.45— En première page 
et météo

11.00— La ronde des sport* 
11.10—Cinéma
12.40—Dernière édition
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C'est bien assez que vous avez mis des heures à vous co­
tiser pour son cadeau de fiançailles... bd le pourrait bien expé­
dier ses cartes de remerciements ( Jtez-elle.

Les disques...
(Suite de la page 5)

mais le disque dans ce cas n'est 
que la demie du microsillon 
grand format.

Les Editions Ed. Archam­
bault sont fiers, avec raison, 
de cette innovation. Ce ne se­
ra pas comme l’écrit un com­
muniqué, une mini-vogue; c’est 
un disque de 7“ de diamètre 
qui puisera dans le répertoire 
Select, de Jean-Pierre Ferland. 
de Bobino et Bobinette. de Ma­
rie Laforét. de Raoul Roy, de 
François Dompierre.

L’enregistrement qui nous 
occupe porte le numéro SMM- 
733-012 de François Dompier­
re. La face numéro 1 porte 
“La parenté” de Jean-Paul Fi- 
lion. “Au cabaret”; “Les fleurs

de macadam” de Jean-Pierre 
Ferland. A l’avers avec le mê­
me musicien “Nos vieilles mai­
sons” de Muriel Millard; “L’i­
diote aux cloches” de François 
Dompierre; “La danse à St- 
Dilon” de Gilles Vigneault.

Nous mentionnons ce disque 
afin de marquer la naissance 
du mini-micro qui connaîtra, 
nous n’en doutons pas. un suc­
cès spontané et durable.

Rodolphe Laplanfe
---------------------- +-----------------------
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HORIZONTALEMENT VERTICALEMENT

1— Petit couteau de poche. — 
Préposition.

2— Principe actif des graines de 
persil. — Chemins.

3— Colère. — Saison. — Posses­
sif.

4— Article constracté — Posses­
sif. — Entourée d’eau.

5— Consonnes doubles. — Sel de 
l’acide urique. — Sa Sainteté.

6— Fragment.
7— Doubles consonnes. — Intentas 

en justice une action. — Con­
nu.

8— Coupé jusqu’à la peau, en 
parlant des poils. — Condi­
ment. — Préposition.

9— Lettre grecque. — Un des can­
tons suisses. — La première 
femme.

10— Mélanger. — Avoir à la main.
11— Os des poissons — Etendit.

Solution du problème
HORIZONTALEMENT

1— ENTRAINANTE
2— ROUET EXEAT
3— UU ARMEE RI
4— BEL EUS AIN
5— ERIN AVEC
6— SEREINE
7— CASE ARAL
&— ERE TER AVA
9— NI SERES AN

10— TETES MEDIT
11— ELECTRICITE

1— Hommes énergiques, chefs. — 
Double point sur certaines 
voyelles.

2— Préposition. — Manier douce­
ment.

3— Dénies, refutes. — Malpro­
pre.

4— Giîle d’Inachos. — Nom de 
l’aurochs. — Conjonction.

5— Altération de la fraîcheur.
6— Porter un toast.
7— Fait qui peut se réaliser.
8— Numéro. — Légumineuse. — 

Conjonction.
9— Gamin de Paris — Refus d’une 

chose due.
10— Qui existent réellement. — Pu­

nir avec rigueur.
11— Anneaux en force S. — Em­

ploiera.

Les Editions Serge

de la semaine dernière
VERTICALEMENT

1— ERUBESCENTE
2— NOUER ARIEL •
3— TU LISSE TE
4— RFA NEE SEC
5— ATRE TEST
6— MUSELER
7— NEES REMI i
8— AXE ANA SEC
9— NE AVERA DI i

KL—TARIE AVAIT
11—ETINCELANTE l

.. 1
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Au Jardin du Petit Prince, la garderie de l'Expo '67, les en­
fants sont privilégiés puisqu'ils furent ces jours-ci parmi les pre­
miers à recevoir des gâteaux Expo '67. Cet établissement, que di­
rige M. André Fayard, peut recevoir 250 enfants dont l'on a soin 
pendant que les parents visitent les îles. Ces enfants, qui reçoivent 
ici leurs premiers gâteaux Expo '67 des mains d'une charmante 
hôtesse en seront approvisionnés régulièrement d'ici la fin d'oc­
tobre. Le gâteau Expo 67 est une création de Vachon Inc., de Ste- 
Marie de Beauce. .

[ année 66-67...
(Suite de la page 4)

oct.): Juge Eugène Jalbert (22 
oct.): Lucien Rémillard (29
oct); Me Avila Rouleau, notai­
re (7 nov.); Armand Asselin (9 
now): Me J.A. Dôsilets, notai­
re (10 nov.; Joseph Pelletier 
(92 ans:) 7 déc.: Chanoine Al­
cide Alary (29 déc.); Martial 
Asselin (11 déc.); Mgr Eugène 
Vincent (18 janv.); Paul Poi­
rier, comptable, (18 janv.); Dr

Roland Goulet (19 janv.); Phi­
libert Lachapelle (23 janv.); 
Me Roland Guilbeault (9 fév.); 
Yvan Ménard, agronome (20 
février): Gaston Munn (22 fé­
vrier): P. Viateur Ducharme. 
O.M.I. (4 mars); Philippe Bé- 
rard (27 mars); Me Azellus Ba- 
zinet, notaire (3 avril); Yves 
Laporte (29 mars: abbé Yvon 
Vandal (24 sept.): Paul-Aimé
Piette, comptable (avril) ; An­
tonin Berthiaume (mars); Dr 
Arthur Pigeon (21 mars); Ro­
bert Larivière, (Michigan): 4 
fév.: Léo-Paul Desrosiers, écri­

Demande de soumissions
La COMMISSION SCOLAIRE DE ST-IGNA- 

CE-DU-LAC, comté de Maskinongé, recevra jusqu’à 
20 h. dimanche le 11 juin 1967. des soumissions 
pour la réfection de l’ECOLE CENTRALE de St- 
Ignace-du-Lac.

Les soumissions seront scellées et adressées à la 
COMMISSION SCOLAIRE DE ST-IGNACE-DU- 
LAC: Mme Cécile Plouffe, sccrétaire-trésorière. St- 
Ignace-du-Lac, comté de Maskinongé. Qué.

Les formules de soumissions, les plans et devis, 
préparés par l’architecte Jean Dubeau sont dispo­
nibles soit au bureau de l’architecte, 175 rue de Sa- 
laberry, JOLIETTE. QUE., soit au secrétariat de la 
C OMMISSION à St-Ignace-du-Lac moyennant un 
dépôt remboursable de $25.

Le soumissionnaire devra fournir avec sa sou­
mission soit un chèque visé d'un montant égal à 
10% de sa soumission soit une police de garantie 
équivalente.

La COMMISSION SCOLAIRE ne s’engage à 
accepter ni la plus basse ni aucune des soumissions.

Toute soumission non conforme sera rejetée.
L'ouverture des soumissions aura lieu en la sal­

le de l’ECOLE CENTRALE de St-Ignace-du-Lac, 
et les soumissionnaires pourront y assister.

L'ouverture des soumissions se fera à 20 h. 30. 
Mme Alberte Benoit, sccrétaire-trésorière

17 mai 1967

Institutrices Demandées
QUALIFICATIONS: BREVET B.

S'adresser ou faire parvenir votre application au Bureau 
du Secrétairo-tréftorior, Commission Scolaire de St-Celixte, 
St-Calixte, Clé Montcalm.

Yvan Rochon, Secrétaire-trésorier

vain. (22 avril; Dr Paul Poi- 
tras. dentiste, (20 avril); l’ab­
bé Eugène Desrochers, ptre, 
(22 mars); Roger Pelletier (4 
février); Dr J.A. Vidal (12 a­
vril); l’abbé Paul Toupin, ptre, 
(29 avril); Camille Latendres- 
se, (90 ans: 17 avril).

ACTIVITES DIVERSES

Chez les élèves, on a organi­
sé une semaine du cinéma (6 
mars); la semaine des activi­
tés culturelles; les élections 
des comités de classe; l’élec­
tion du président du Collège. 
Les cliniques de la Croix-Rou­
ge les 5 octobre et 12 avril. Les 
réunions de 1*Association de 
parents d’élèves: 16 octobre et 
23 actobre et le 4 déc.; deux 
bingos: le 20 nov. et le 2 a­
vril.

POSTE DE RADIO

Le poste de radio a fourni 
tous les jours de la semaine 
des émissions variées permet­
tant aux élèves d’écouter des 
chansonniers, de la musique 
et aussi des communiqués.

L'ESTUDI ANT

Le journal des étudiants a 
publié vingt-quatre numéros au 
cours de l’année scolaire. Ce 
fut un travail très accablant 
qui occasionna beaucoup de sa­
crifices.

ACTIVITES SPORTIVES 

Au hockey:

Notre équipe, les “Pistolets” 
remporte la coupe de la ligue 
Laurentide Junior en triom­
phant du Crabtree, le 2 avril. 
Six clubs faisaient partie de ce 
circuit.

Au ballon-panier:

L’équipe juvénile du sémi­
naire a fait partie de la ligue 
intercollégiale de Montréal. 
Nos porte-couleurs ont fait bon­
ne figure dans un circuit com­
posé d’une quinzaine d’équi­
pes.

Au football:

Les Pistolets de la section se­
nior ont conservé la deuxième 
position alors que huit clubs 
faisaient partie de ce circuit.

Dans la section junior, 
nos porte-coulleurs ont obtenu 
moins de succès. Ils ont con­
servé le sixième rang sur sept.

A la piscine

Plusieurs de nos élèves se 
sont classés dans les compéti­
tions à la piscine. Par exem­
ple, le 13 avril, 22 élèves rece­
vaient leur diplôme de la So­
ciété Royale de Sauvetage. Un 
ancien élève, Luc Béland, é­
tait l’examinateur. Ces cours 
avaient été donnés par quatre 
étudiants et étudiantes du sé­
minaire.

N.B.:

Au début de l’année, il y a-

vait au cours classique: 857
inscriptions dont 429 au cours 
collégial et 428 au cours secon­
daire. L’Ecole Beaudry comp­
tait près de 700 étudiants ré­
partis dans les classes de 8e.

ST-COME, D.N.C. — Jeudi soir 
à 8 h., à l’école Notre-Dame-de- 
l’Assomption de St-Côme, réunion 
de secteur de l’A.F.E.A.S. Invita­
tion spécial à tous les membres 
de cette association féminine à 
venir en grand nombre étudier, 
discuter et prendre conscience du 
rôle de la femme dans l’éducation 
et la formation de l’enfant. A l’oc­
casion de cette réunion, vous pour­
rez vous enrichir par des échan­
ges avec des membres voisins 
qui pourront vous faire part de 
leurs expériences. Bienvenue aux 
membres de l’A.F.E.A.S. des pa­
roisses envi ronnantes.

PROFESSION DE FOI:
Vendredi à la messe de 11 h. 

les élèves de 7e année feront 
leur profession de foi, en pré­
sence de toute la communauté sco­
laire et aussi de leurs parents, 
qui seront disponibles et qui se fe­
ront un devoir de participer à 
cette cérémonie qui se veut pa- 
roisiale et qui démontre, une fois 
de plus, que tous les chrétiens ont 
un rôle actif à jouer membre à 
part entière du peuple de Dieu. 
A cette occasion, il n’est pas 
question de porter un costume 
spécial; il s’agit d’enrayer un 
abus où autrefois, on attachait 
tellement d’importance au costu­
me que l’élève avait oublié le 
vrai sens de la cérémonie de la 
Profession de foi qui est avant 
tout intérieure et qui suppose un 
changement dans l’âme du bap­
tisé, conscient de ses obligations 
vis-à-vis de Dieu et prenant ses 
responsabilités de chrétien.

9e et 10e année. Le C P.E.S. 
(cours préparatoire aux étu­
des supérieures) comprenait 
200 élèves.

P. André Doucet, c.s.v.

LACORDAIRE:

Dimanche dernier, à la salle 
du collège, U* cercle Lacordaire 
a tenu sa dernière réunion des 
membres avant la période des 
vacances. Au cours de cette réu­
nion il y eut l’admission d’un 
membre. On discuta en équipe les 
questions posées au congrès dio­
césain: Qu'est-ce qu’un Lacordai­
re en 1967? Les motifs qui ont 
poussé le premier à entrer dans 
(’association valent-ils pour au­
jourd’hui? Nous sommes venus 
d’accord sur le point que les mem­
bres Lacordaire doivent prendre 
conscience du bien public; sou­
vent nous sacrifions le bien pu­
blic, pour des intérêts privés, 
des intérêts personnels <*t cela au 
détriment du bien de toute 1 a 
communauté paroissiale. Cela sup­
pose que le membre Lacordaire 
a assez de cran et de charité à 
sa vraie dimension pour ne pas se 
laisser dominer par des intérêts, 
ou des passions qui empêchent de 
voir le bien général et le bien de 
l’individu buveur ou alcoolique. 
Dans la lutte en faveur de la so­
briété il faut se tenir debout et 
cet idéal surpasse bien l’idéal 
poursuivi par d’autres qui re­
cherchent un bien limité et per­
sonnel.

LOISIRS:

Dans l’après-midi le St-Côme a 
subi une défaite contre le St-Li- 
guori par le compe de 9 à 1, et 
dans la soirée le St-Côme a rem­
porté une victoire sur le St-Nor­
bert par le compte de 8 à 5.

PLOMBERIE

COUVERTURE

CHAUFFAGE 

Brûleurs à l'huile

ENTRETIEN-REPARATION

Latendresse & Pauzé Enrg.
460, RUE DOLLARD TEL. 756-6001

JOLIETTE, QUE.

St-Côme

Réunion de secteur de I AFEAS

R. Robituille Enrg.
HUILE A CHAUFFAGE

147, boulevard St-Henri Mascouche

Pour un service ultra rapide, signalez
LIVRAISON AUTOMATIQUE

AUSSI

SERVICE DE GAZOUNE 

ET DIESEL AUX CULTIVATEURS 474-2390
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L A.F.E.A.S. de St-Cuthbert fête

son 25e anniversaire de fondation
ST-CUTHBERT, D.N.C. — Com­

me il se devait, nos dames et 
demoiselles de l’A.F.E.A.S. n’ont 
pas voulu laisser passer un évè­
nement important de notre peti­
te histoire locale. C’était leur 25e 
de fondation, 1942-1967, et il y eut 
fête au village et comme à cha­
que occasion, quand les dames 
du mouvement organisent quelque 
chose, c’est préparé avec goût. 
Cette fête paroissiale eut lieu, à 
l’école Ste-Anne, samedi soir le 
13 mai, veille de la fête des mè­
res. 1! va s’en dire que la salle 
était bien décorée et environ 175 
convives et invités prenaient place 
pour le banquet, servi par la mai­
son Joliette Bar-B-Q.

A la table d’honneur, prenaient 
place avec les invités d’honneur, 
la première présidente du cercle, 
Mme Lorenzo Locked, de La Che- 
vrotière, près de Québec, ainsi que 
quatre autres dames de St-Cuth­
bert. membres du cercle de l’U. 
C.F.R. à cette époque, Mmes Wil­
frid Carpentier. Lucien Robillard, 
Avila Toupin et Aldéric Brûlé, 
qui furent toutes décorées pour 
la circonstance.

Après cet excellent repas, M. 
Léonide Toupin a présenté quel­
ques personnes, qui ont adressé la 
parole à l’occasion de ces fêtes 
jubilaires. Ce sont: Mme G. Fa- 
fard, présidente du cercle St- 
Cuthbert. M. le curé Chs-Edouard 
Guilbault, de St-Norbert, aumô­
nier diocésain. Mme Lorenzo 
Locked, Mme Onésime Simard, 
présidente diocésaine de l’A.F.E. 
A.S., MM. les députés Antonio 
Yanakis et Dr Guy Gauthier, et le 
vicaire Gérard Boisjoli.

Les Galaxies, orchestre de Ber­
liner ont permis à tous et ù 
toutes de bien s’amuser; chan­
sons à répondre et danses alter­
naient pour donner à tous une 
participation de fête de famille. 
Merci à Mme Guillaume Fa fard 
et au comité d’organisation des 
fêtes du 25e pour cette magnifi­
que rencontre où la joie et la 
charité étaient à l’honneur. 
MARIAGE:

Le 20 mai, M. Marcel Dubois, 
de Montréal, fils de M. et Mme 
Louis Dubois (M.-Ange Boucher) 
a épousé Mlle Aline Destrempes, 
fille de M. et Mme Armand Des­
trempes (Thérèse Clément). Nos 
meilleurs voeux de bonheur aux 
nouveaux époux.
BAPTEMES:

Le 21 mai. Marie. Diane, Lynda, 
née le 10 à l’hôpital St-Eusèbe, 
enfant de M. et Mme Marcel Lam­
bert (Solanges Fontaine). Parrain 
et marraine, les grands-parents de 
St-Edmond, M. et Mme Gérard 
Fontaine (Imelda Boivin).

Le 21 mai, Joseph. Sylvain, Ro­
bert, né le 15 mai, à l’hôpital 
Comtois, enfant de M. et Mme 
Bernard Brien (Desneiges Alexan­
dre). Parrain, Michel Brien, frè­
re de l’enfant, marraine Reine- 
Aimée Alexandre, cousine de La­
val trie.

DEMENAGEMENTS:
M. Lionel Degrandpré demeure 

maintenant au village dans un des 
logis de M. Joseph Caisse et M. 
Maurice Cabana, à Montréal de­
puis quelques années, est de re­
tour avec sa famille dans sa mai­
son du Grand Ste-Catherine.

St-Ambroise
BAL DES COPAINS:

Dimanche le 2 juillet, à la sal­
le municipale de St-Ambroise sou­
per à 7 h. p.m. Orchestre, les 
Mélomans. Le prix d’admission 
est de $6. le couple. Les filles de­
vront porter la robe longue et les 
garçons, l’habit civil. Cette soi- 

v rée est organisée par les jeunes; 
y seront admis, les étudiants de 
10e année et plus, ainsi que les 
jeunes travailleurs. Qu’on se don­
ne rendez-vous pour une soirée 
inoubliable...

LOISIRS: •

Les loisirs ont maintenant en 
leur possession quelques articles 
de gymnase à la salle municipa­
le. Le lundi, mercredi et vendre­
di, tous ceux qui désirent pra­
tiquer sont les bienvenus de 8 h. 
à 10 h. Le comité des loisirs re­
mercie les responsables de la
salle qui ont bien voulu nous of­
frir la salle afin que nous nous 
divertissions.

FETE-DIEU:

Les paroissiens ont assisté très 
nombreux à la procession de la 
Fête-Dieu. Le reposoir joliment 
décoré était chez Mme Philippe

Chevalier; tout le parcours était 
pavé de multiples drapeaux. Tous 
y assistent avec piété et recueil­
lement.

RECTIFICATION:

La directrice du 5e rang nord 
élue était Mme Gabriel Hénault. 
Félicitation et bon succès. Re- 
merciments bien sincères à Mme 
Jules Tessier pour tout son dé­
vouement en toutes occasions. 
Mme Tessier était l’ancienne di­
rectrice.

SYMPATHIES:

A Mmes Victorin Boucher et 
Paul Neveu, lors du décès de leur 
père M. Alfred Nadeau de St- 
Liguori.

MARIAGES:
ROY — LAVERDUDE *

Le 3 juin, M. Marcel Roy, fils 
de M. et Mme Roger Roy de cet­
te paroisse à Mlle Lise Laverdu- 
re, fille de M. et Mme L. La- 
verdure du Christ-Roi.

GREGOIRE — LAVOIE

Le 3 juin, M. Fernand Grégoire, 
fils de M. et Mme Simon Grégoire 
de cette paroisse à Mlle Suzanne 
Lavoie, institutrice, fille feu Gé- 
rald Lavoie et Alma Lambert de 
Rawdon. Meilleurs voeux!

Du plaisir pour foute 
la famille cet été

...passez vos vacances confortablement 
au Monte Carlo. A la main, sur la “Board Walk” — avec la 
plus belle plage d’Atlantic City, 250 chambres climatisées 
avec téléphone, bain en tuile, télévision et stationnement 
gratuit.

Logements faml.iau, De$6.50 ^50 Tu’InTaoût
Argent canadien au pair ^ __  2 par chambre

■IACH 
MOTELS

BOARDWALK AT HARTFORD AVENUE • ATLANTIC CITY 348-3151 (CODE 609)
Carie blanche

Cartes de membres American Express, Diners Club,
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Vous avez déjà 
reçu la formule dem

demande d'allocations 
familiales du Québec 

ainsi qu'une feuille d'instructions.

N'ATTENDEZ PAS!
Remplissez cette formule de demande et postez-la. N'attendez 
pas si vous voulez que votre premier chèque d'allocation soit — 
dès le début de juillet — entre vos mains.

MINISTÈRE DE LA FAMILLE 
ET DU BIEN-ÊTRE SOCIAL

0

Si vous n'avez pas reçu ta formule de demande d'allocations et 
la feuille d'instructions, présentez-vous au bureau du Ministère 
de la Famille et du Bien-Être Social le plus près de chez vous.


